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Perspectives on 
Labour aM Income... 

your window onto critical 
issues and pertinent 
In the workplace! 

D ramatic shifts and new challenges are now facing 
Canadian business professionals. Never before has it 
been W difficult to stay on top of changing labour 

marlet trends. Now, more than ever, you need a dependable 
resource to give you accurate, timely and 
comDlete Information - straight from 
the source. ii 
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A topical quarterly Journal, 
Perjpectives will keeo you up-to-date 
on current labour market trends and 
save you hours of research time by 
giving you the information you 
need to: 

anticipate significant 
developments; 
evaluate labour conditions; 
plan new programs or services: 
formulate proposals: and 
prepare reports that support your 
organizations policies. 

Compiled from data obtained from Statistics Canada surveys and 
administrative sources so you can rely on its accuracy. Perspectives 
detailed Information helps you make informed decisions on complex 
labour Issues. 
As a soeclal feature, at mid-year and end-of-year, a Labour Market 
Reivw Is Included, giving you valuable Intelligence into the labour 
market's performance. 
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en perspective..  
pour comprendre les 

enjeux et les tendances du 
marché du travail! 

D es changements importants et de 
nouveaux delis sont au menu pour 
les gens d'affaires. Janials n'a-t-ll été 

,j difficlie de suivre 'evolution du marché 
du travail. Doü l'absolue nCcessitC de 
vous renseigner a Ia source pour obtenir 
des renseignements exacts, actuels et 
complets. 
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Tous les trimestres, vous pourrez 
comoreridre les tendances observCes 

U 	dans le marché du travail et consacrer 
I 	moms de temps ala recherche, en 

- 	 - 	 consultant les renseignements dont vous 
avez besoin pour: 

prévoir les changements importants: 
évaluer Ia situation du marché 
du travaIl; 
planifier de nouveaux programmes 
ou services: 
forrnuler des recommandations: 

1.1 

rediger des rapports appuyant les 
politiques de votre organisation. 

L'ernpiol et k revenu en perspective s'appule sur les donnEes de 
nombreuses enquCtes de Statistique Canada et de diverses sources 
administratives. Son contenu dCtaillC vous permet de prendre des 
decisions Cclalrées sur les questions complexes qui touchent l'emplol. 
De plus, tous les six mols, vous recevrez La blian du marché du travail, 
qui renferme des renseignenlents précieux sur Ia performance du niarché 
du travail. 
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Note de reconnaissance 
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Current 	 Conditions 
economic 	 économiques 
conditions 	 actuelles 
Summary Table - Key Indicators 

	
Tableau sommaire- Indicateurs princlpaux 

rand 	Employment, Unemploy- Composite Housing Consumer Real gross Retail Merchandise Merchandise 
nh 	percenl melt leading index, starts price index, domestic sales exports, imports, 

percent (0005) percent product, volume, percent percent 
Orange change percent percent change change 

change change 
In' 	I ndcateur Mises en Indice des Produit Volume Exportations Importations 

,nnintiwi err clrunnrae composite chantier do prix ala intérieur des ventes do do 
Irurcenlage avancé, logements consommation, brut ritol, au detail, marchandises, marchandises, 

variation en (000s) variation en variation en variation en variation en variation en 
pourcentage pourcentage pourcentage pourcentage pourcentage pourcentage 

0 980595 0980745 0 100031 H 1259 P119500 156001 0658051 0399449 0397990 

1i96 1.25 9.7 3.56 123 1.6 1.55 1.10 5.65 3.43 
In97 1.90 9.2 9.48 148 1.6 3.98 5.64 7.65 16,41 

0.50 9.5 0.45 126 0.2 0.29 0.40 0.65 -1.08 
-0.40 10.0 0.56 131 0.2 0.36 0.11 2.98 5.72 
0.39 9.9 0.66 119 0.3 0.36 0.78 -7.58 -4,38 
0.12 10.0 0.94 140 0.5 0.41 0.98 4.60 5.42 
0.10 9.8 0.87 136 0.2 -0.07 0.05 -039 •3.27 

015 9.7 1.03 143 0.0 0.54 1.13 5.26 7.88 
-0.11 9.7 0.96 158 0.0 0.64 1.02 -1.42 -1.34 

1.1 0.44 9.3 0.95 154 0.2 •0.31 -0.59 -0.06 2.29 
0.25 9.5 0.79 143 0.0 0.96 0.84 -0.20 0.52 

0 0.37 9.4 0.94 151 0.1 0.34 0.45 0.71 1.28 
0.35 9.1 0.82 141 0.1 0.12 0.07 -0.09 -1.71 
0.20 9.0 0.77 148 0.0 0.92 1.29 2.71 4.96 

A 0.38 9.0 0.61 150 0.4 -0.03 -0.09 -0.81 1.59 
0.05 9.0 0.71 147 0.0 0.20 0.19 1.04 0.35 

-0.00 9.1 0.55 148 0.0 0.26 0.30 -0.65 3.00 
0.26 9.0 0.45 148 0.0 -0.20 -0.43 3.06 -0.27 
0.34 8.6 0.20 149 0.0 1.15 3.55 2.16 2.55 

-0.00 8.9 0.20 141 0.4 -0.81 -2.22 -4.24 -3.36 
0.58 8.6 0.40 153 -0.1 0.96 1.76 3.24 1.70 

0 0.13 8.5 0.29 160 0.1 0.41 -0.05 -0.99 -0.82 
A 0.50 8.4 0.39 144 0.0 -0.01 1.22 0.77 2.36 
0 -0.05 8.4 0.64 138 0.3 -0.26 -0.13 -0.52 -0.82 

-0.25 8.4 0.53 132 0.1 -011 -1.74 0.07 -0.79 
J 0.19 8.4 0.34 123 0.1 
A 026 83 

Overview* 
Growth slowed in the second quarter, with real 

G DP up only 0.4%, its smallest quarterly gain in almost 
two years. Year-over-year growth has moderated from 
o high of 4% late last year to 3%, and could ease further 
in July when the full brunt of a strike in the auto industry 
is felt. The slack in demand did help to keep both the 
overall price level and the current account deficit slightly 
below the levels of a year ago. 

We generale* 
La croissance a ralenti au deuxième trimestre, le PIB 

reel n'ayant augmenté que de 0,4 %, soit Ia hausse trimes-
trielle Ia plus modeste en près de deux ans. La croissance 
d'une année a i'autre a fléchi a 3 % par rapport a un plc de 
4 % a Ia fin de I'année dernière et elle pourrait ralentir 
davantage en juillet lorsque se fera pleinement sentir l'effet 
dune gréve dans le secteur automobile. Le ralentissement 
de Ia demande a effectivement contribué a maintenir a Ia fois 
le niveau global des prix et le deficit du compte courant 
legerement en deçà des niveaux d'il y a un an. 

Based on data available on September 4; all 
	

Basée sur les donnécs disponibles Ic 4 septembre; 
data references are in current dollars unless 	 toutes les donnOes sont en dollars courants, sauf 
othc',wise sb ted, 	 indication contra ire. 
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Current economic conditions 

Business and consumer spending bounced back 
in the second quarter, after a weak start to the year 
due to the ice storm and the end of incentives to buy 
autos. Most of the recovery for consumers was in the 
auto sector, as dealers cleared out inventories before 
sales slumped sharply over the summer. Housing 
demand continued to fall, while spending on other 
goods and services was checked by no growth in 
disposable incomes, and the savings rate turned 
negative. 

Business investment rose 3%, with widespread 
gains in both structures and machinery and equipment. 
Still, year-over-year growth of 8% is only half of last 
years peak. With corporate profits down from last years 
levels, spending was increasingly financed by funds 
raised on the stock and bond markets. Already, these 
funds began to dry up in June, even before the rout in 
financial markets in July and August, raising questions 
about the sustainability of growth in this area. 

The current account deficit was little changed at 
just under $5 billion. The travel 
portion of the deficit contracted 
to its smallest size in a decade, 
as the falling dollar encouraged 
a flood of visitors (mostly from 
the US) while discouraging 
Canadian travel abroad. How-
ever, this improvement was 
offset by a slight deterioration in 
our merchandise trade surplus, 
especially with Japan and less-
developed countries. The full 
impact of the Asian cnsis became 
more evident, as real GDP in the 
second quarter plunged by 
almost 2% in both Malaysia and 
South Korea and fell for the first 
time in 6 years in the Philippines. 	 1994 
r6lnnII .wnnf ii..nr.I 	I,ni. 

Conditions économiques actuelles 

Les depenses des entreprises et des consommateurs 
ont rebondi au deuxième trimestre, après un faible depart 
dans l'année en raison de la tempête de vergias et de Ia fin 
des stimulants pour l'achat d'automobiles. La plus grande 
partie de Ia reprise pour les consommateurs a été dans le 
secteur automobile, les concessionnaires ayant liquidé leurs 
stocks avant que les ventes ne reculent fortement au cours 
de l'été. La demande relative a l'habitation a continue de 
régresser, tandis que les dépenses pour d'autres biens et 
services ont été freinées par Ia stagnation du revenu disponible 
et que le taux d'epargne s'est renversé a Ia baisse. 

Linvestissement de Ia part des entreprises a augmente 
de 3 %, et il y a eu des gains appréciables tant dans les 
structures que dans les machines et le materiel. Cependant, 
Ia croissance de 8 % d'une année a l'autre n'est que Ia moitié 
du sommet de l'an dernier. Comme les bénéfices des 
entreprises ont baissé par rapport a l'an dernier, les dépenses 
ont été de plus en plus financées par les sommes recueillies 
sur les marches boursiers et obligataires. Ces fonds avaient 
déjà commence a s'epuiser en juin, même avant Ia débandade 
des marches boursiers en juillet et en aoüt, ce qui permet de 
douter de la durabilité de Ia croissance dans ce secteur. 

Le deficit du compte courant est demeuré juste sous 
C mliii', i'rlt. tin rinhl',re In. is, 4',, 

II IIIUIQI U 	5J 	i_IJuIQI a kC&UA I.QUA 

annuels). Son volet des voyages 
s'est amenuisé pour atteindre sa 
taille Ia plus modeste en une 
décennie, carla chute du dollar a 
attire un grand nombre de 
visiteurs (surtout des Etats-Unis) 
et a dissuade les Canadiens de 
voyager a l'etranger. Toutefois, 
cette amelioration a été atténuée 
par une légére détérioration de 
notre commerce des marchan-
dises, surtout avec le Japon et les 
pays moms développés. Leffet 
entier de Ia crise asiatique est 
devenu plus manifeste car le PIB 
reel au deuxième trimestre a 
degringole de près de 2 % tant en 

I_uuIQIJvJl 	 Malaysia qu'en Corée du Sud et 
in Russia triggered concerns of a spreading slump in 	a baissé pour la premiere fois en six ans aux Philippines. 
emerging markets. 	 Leffondrement des marches des capitaux en Russie a suscité 

des inquiétudes quant a une crise generale des marches 
émergents. 

Canadians to the US 
Canadians a destination des Etats.Unis 

Americans to Canada 
Améncains ti destination du Canada 

Marches du travail—en aoüt, comme en juillet 
La situation sur le marché du travail en aocit a été presque 

une reprise de ce qui s'est passé en juillet. Lemploi a 
augmenté modestement pour le deuxième mois consécutif, 
après s'être immobilisé en mai et en juin. La plus grande 
partie de la hausse s'est toutefois concentrée chez les jeunes 
et chez les travailleurs indéperidants. II s'agit là d'un écart 
par rapport a Ia premiere moitié de I'année, car c'est 
I'embauche d'adultes par les entrepnses qui avait alors été Ia 
locomotive de Ia croissance. 

Labour Markets—August a repeat of July 
Developments in the labour market in August were 

almost a replay of July. Jobs grew modestly for the 
second month in a row, after slowing to a standstill in 
May and June. However, most of the increase was 
concentrated in youths and in the self-employed.This 
marks a departure from the first half of the year, when 
hiring of adults by firms was the driving force behind 
growth. 

1.2 CANADIAN ECONOMIC OBSERVER, September 1998 	LOBSERVATEUR ECONOMIQUE CANADIEN, Septembre 1998 
Statistics Canada — Catalogue no. 11-01 0.XPB 	 Statistique Canada - no 11-01 0-XPB au catalogue 



Current economic conditions 	Conditions économiques actuelles 

Output—third straight slowdown 
The volume of output shrank marginally in June 

(-0.1%), after slight decreases in April and May 
Spreading shutdowns in the auto industry aggravated 
continuing weakness in the natural resource sector 
and a sudden dip in household spending. On a more 
positive note, demand strengthened in a number of 
industries related to business spending. 

Les services ont eté en tête de Ia croissance en aoüt, 
tandis que les biens reculaient, tout comme en juillet. Le 
commerce de detail a battu Ia marche dans les deux mois. 
La faiblesse dans les biens a de nouveau été concentrée 
dans Ia fabrication, malgré Ia réouverture des usines 
d'automobiles de GM après les fermetures en raison de Ia 
greve en juillet. Le secteur primaire s'est également retranché 
fortement, consequence du marasme de plus en plus profond 
oU s'enfoncent les prix des produits de base. 

Le Québec et Ia Colombie-Britannique ont obtenu les 
meilleurs résultats pour l'emploi pour le deuxième mois 
consécutif et chacune a retranché un demi de un pour cent 
de son taux de chômage. Le chômage a augmenté 
légèrement partout ailleurs. La perte d'emplois dans Ia 
fabrication a eu son effet en Ontario. Le taux de chomage 
densemble a atteint un creux en 8 ans de 8,3 %. 

Indice composite—la croissance glisse a 0,3% en 
jui let 

Lindice avancé s'est accru de 0,3% en juillet, soit un gain 
seniblable a Ia progression mensuelle moyenne enregistrée 
cette année et legerement plus lent qu'en 1997. Cinq des dix 
composantes étaient a Ia hausse, soit deux de moms qu'en 
jumn, alors que trois sont demeurées inchangées. 

Après une pause de deux mois, les nouvelles 
commandes ont repris leur mouvement de baisse. Elles 
étaient restreintes par une diminution de nos exportatioris 
vers les Etats-Unis, lesquelles avaient au cours des derniers 
mois fait contrepoids a Ia faiblesse de nos exportations vers 
l'Asie. Le ratio des Iivraisons aux stocks est demeuré inchange 
depuis quatre mois. 

Lindice avancé des Etats-Unis n'a pas progresse pour Ia 
premiere fois depuis le tournant de 1996. Six des dix compo-
santes étaient en baisse, avec l'influence negative Ia plus 
marquee exercée par les demandes initiales d'assurance-
chômage. La faiblesse semble en partie attribuable aux gréves 
chez GM qui pourraient avoir aussi réduit Ia confiance des 
ménages. 

La demande des ménages est restée partagée. Les 
services personnels ont continue d'amoindrir Ia croissance 
de I'emploi dans les services commerciaux au moment oU 
les arrêts de travail se sont intensifies et Ia demande de main-
d'oeuvre ralentissait. Par contre, les ventes de biens durables 
ont conserve une certaine fermeté alors que les taux d'intérêt 
êtaient toujours attrayants. 

Production—troisième ralentissement consécutll 
Le volume de Ia production s'est rétréci marginalement 

en juin (-0,1 %) après de tégeres diminutions en avril et en 
mai. Les nombreux arrêts de travail dans le secteur 
automobile ont agg rave Ia faiblesse persistante dans le secteur 
des ressources naturelles et ont cause Ia chute soudaine 
des dépenses des ménages. En revanche, Ia demande s'est 
accrue dans uncertain nombre de secteurs lies aux dépenses 
des entreprises. 

Services dominated growth in August as goods 
fell, also a repeat of July. Retail trade led the way in 
both months. The weakness in goods was again 
concentrated in manufacturing, despite the reopening 
of GM's auto plants after strike-related shutdowns in 
July. Primary industries also cutback sharply, a 
reflection of the deepening slump in commodity prices. 

Quebec and British Columbia led the gain in 
employment for the second straight month, and each 
clipped about half a point off its unemployment rate. 
Unemployment edged up everywhere else. The drop 
in manufacturing jobs took its toll on Ontario. Overall, 
unemployment eased to an 8-year low of 8.3%. 

Composite Index—growth eases to 0.3% 
in July 

The leading indicator grew by 0.3% in July, similar 
to its average gain since the start of the year and slightly 
less than in 1997. Five of the 10 components were up, 
two less than in June, while three were unchanged. 

New orders turned down again, after a two-month 
pause. They were checked by a drop in our exports to 
the United States, which in recent months have 
buttressed overall exports against weak shipments to 
Asia. The ratio of shipments to stocks was unchanged 
for the fourth month in a row. 

The U.S. leading index did not advance for the 
first time since early 1996. Six of its 10 components 
were down, with the largest negative influence coming 
from new claims for unemployment insurance. The 
weakness seems partly due to strikes at G.M., which 
also may have reduced consumer confidence. 

Household demand remained mixed. Personal 
services continued to be the weak spot in employment 
in services, while labour disputes intensified and overall 
demand for labour slowed. Conversely, sales of durable 
goods remained firm as interest rates stayed low. 
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Current economic conditions 

Auto production tumbled by 12% in June, as the 
cutback in assemblies that began in April and May to 
control inventories was compounded by a shortage of 
parts due to a strike in the United States. The drop in 
assemblies quickly resonated through feeder 
industries, notably parts, steel and rubber, as well as 
related sectors such as truck transport. These 
decreases accounted for all of the overall retreat in 
manufacturing output. 

Natural resource industries continued to struggle 
to keep up with the slump in demand and prices in 
overseas markets. The largest declines were in oil and 
gas drilling (its seventh straight, for a total of 25%) and 
metal mining. Forestry operators have trimmed output 
every month this year, while fishing fell for the first time 
in 1998 as the salmon run collapsed on the West Coast. 

Some of last year's leaders of growth reasserted 
themselves, notably industries related to business 
spending. Demand for business services quickly 
resumed its growth in May and June (after an isolated 
drop in April snapped a string of over 15 consecutive 
gains), with computer services leading the way. The 
rebound in demand for computers also played the 
major role in boosting output in the electronic industry, 
while expanding demand for telecommunications led 
the gain in the communications industry. Non-
residential building also continued to rise as business 
added to capacity. 

The rebound in business investment contrasted 
with the slump in household spending. Retail sales fell 
sharply, offsetting spotty gains in services, while 
residential construction tumbled for the fourth month 
in a row. Elsewhere, government services posted their 
usual 0.2% decrease. 

Household demand—spending slumps after 
leading growth 

Household demand slumped at mid-year, after 
leading growth through most of the first half. The drop 
was widespread, ranging from housing and autos to 
everyday consumer items.This reflects the wide range 
of negative forces working against consumer spending 
in the month, including a squeeze on real incomes 
and unusual seasonal patterns. Total wages and 
salaries edged down by 0.2% in both May and June, 
although an upturn in jobs in July and August should 
help to brake this slide. 

Retail sales continued to lose their momentum as 
the second quarter came to a close, tumbling 1.7% in 
June after a 0.1% dip in May. The biggest setback 

Conditions économiques actuelles 

La production automobile a dégringolé de 12 % en juin, 
au moment oü le ralentissement sur les chaTnes de montage 
qui a commence en avril et en mai a réduire les stocks s'est 
accentué en raison d'une pénurie de pièces attribuable a une 
grève aux Etats-Unis. Le ralentissement sur les chaTnes de 
montage s'est rapidement répercuté sur les secteurs en 
amont, en particulier les pieces, l'acier et le caoutchouc, de 
même que sur les secteurs connexes comme le camionnage. 
Ces baisses expliquent Ia totalité du recul global dans Ia 
production manufacturière. 

Le secteur des ressources naturelles a continue de 
chercher tant bien que mal a resister a l'effondrement de Ia 
demande et des prix sur les marches étrangers. Les baisses 
les plus marquees ont eté dans le forage pétrolier et gazier 
(Ia septième baisse consecutive, pour un total de 25 %) et 
dans 'exploitation minière de métaux. Les exploitants 
forestiers ont diminué leur production chaque mois cette 
année, tandis que Ia pêche a baissé pour Ia premiere tois en 
1998 avec Ia quasi-disparition de Ia remontée des saumons 
sur Ia côte ouest. 

Certains des leaders de la croissance de l'an dernier ont 
maintenu leur rang, en particulier les secteurs relatifs aux 
dépenses des entreprises. La demande de services aux 
entreprises a rapidement repris sa croissance en mai et en 
juin (après qu'une baisse isolée en avril eut interrompu une 
série de 15 gains consécutifs), les services informatiques 
battant a marche. Le rebondissement de Ia demande 
d'ordinateurs explique aussi en grande partie l'augmentation 
spectaculaire du secteur electronique, tandis que c'est surtout 
l'elargissement de Ia demande en télécommunications qui 
explique Ia croissance dans le secteur des communications. 
La construction non résidentielle a également continue 
d'augmenter a mesure que les entreprises augmentaient leur 
capacité. 

Le rebondissement de I'investissement des entreprises 
a contrasté avec l'effondrement des dépenses des ménages. 
Las ventes au detail ont fortement reculé, pour annuler les 
quelques gains dans les services, tandis que Ia construction 
résidentielle a dégringolé pour le quatrieme mois consécutif. 
Ailleurs, les services publics ont connu leur diminution 
habituelle de 0,2 %. 

Demande des ménages—les dépenses périclitent 
après avoir mené Ia croissance 

La demande des rnénags s'est effondrée au milieu de 
l'année, après avoir mené Ia croissance pendant 1aKjj 
grande partie de Ia premiere moitlé. La chute aétéaénéraIe 
a partir de I'habitation et de I'automobile jusqu'aux articles de 
consornmation courante. Cela temoigne du vaste eveniail. 
de forces negatIves_gui ont jpye contre les dépenses des 
consommateursperidantle mois, notamment le resserremerit 
du revenu reel et des habffüdes saisonnièreslnhabituelles.. 
Les salaires ont fléchi dans 'ensemble de 0,2% a Ia fois n-
mai et en juin, mme si 1a hausse. de l'emploi en juillet etea 
aoüt devrait contribuer a ralentir ceglissernent. 

Les ventes au detail ont continue a perdre leur élan vets 
Ia fin du deuxième trimestre, pour degringoler de 1,7 % en 
juin après une baisse de 0,1 % en mai. Le recul le plus rnarqué 
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was in clothing, which slumped 4% after a strong spring 
season. This supports the notion that much of this 
earlier strength was inflated by unusually warm 
weather, which accelerated sales of summer clothing. 
As such, this is unlikely to be a recurring source of 
wnakness. Elsewhere, consumption of non-durables 

oh as food and energy were checked by an upturn 
in prices, although they promptly sank again in July. 
Still, spending in this area has been on a strong upward 
trend since the start of the year. 

Etiq-ticket durables were hurt by falling car sales 
arid a slow housing market. A shortage of models due 
to the strike at GM did not appear to be a factor in 
hampering auto sales until July (sales in the US kept 
using in June), when the market fell precipitously on 
both sides of the border. Meanwhile, furniture and 
appliance demand declined, capping its slowest 
qiiar tor since rind- 1996. 

Hcusing stw ts fell fur the fourth month in a row, 
Jaly's 7% drop the largest of the cumulative retreat 

t 25% over this period. While strikes in Ontario have 
played a role in these declines, starts have fallen in all 
the regions. Construction at sites for apartments and 
other multiple units, which are the most vulnerable to 
picket lines, fell 13%. But ground-breaking on new 
houses also sagged over the last four months, down 
another 3% in July. This parallels the slowdown in new 
house sales, which continued to leave the number of 
vacant units piling up in July. The latter suggests that 
the drop in housing is more related to weak demand 
than to strikes interrupting their suppfy. 

Merchandise trade—autos slow trade 

I rss trad iii flu' auto ndustry checked the overall 
ilue of exports and imports in June, and even larger 

Inclines can be expected in July when the shutdown 
it General Motors extended to all of its North American 
perations. Excluding the depressing effect of autos, 

iuwever, both exports and imports of other goods 
purked up in June, largely due to gains in consumer 
and business demand. 

Total exports were essentially unchanged in June, 
as they have been for most of the year. The year-long 
slump in shipments of commodities to Asia continued, 
while exports to the United States fell for the second 
month in a row due to a 7% drop in the auto sector. 
These decreases were offset by a sharp gain in 
shipments to Europe for the second straight month, a 
sign of the strengthening recovery on the continent 

Conditions économiques actuelles 

a ete dans le vêtement, qui a chute de 4 % après une forte 
saison printanière. Voilà qui renforce l'idée qu'une bonne 
partie de Ia vigueur au depart a été exagerée en raison de Ia 
temperature extraordinairement clémente, ce qui a accéléré 
Ia vente des vêtements d'été. II est donc peu probable que 
cela soit une source récurrente de faiblesse. Ailleurs, Ia 
consommation de biens non durables comme les aliments et 
l'énergie a été freinée par Ia remontée des prix, même s'ils 
ont rapidement baissé de nouveau en juillet. Tout de mOme, 
les dépenses dans ce secteur suivent une forte pente 
ascendante depuis le debut de I'année. 

Les gros biens durables ont subi I'effet de Ia chute des 
ventes d'automobiles et du ralentissement du marché de 
'habitation. La pénurie de modèles en raison de Ia greve 
chez GM ne semble pas avoir eté un facteur dans le 
ralentissement des ventes d'automobiles jusqu'en juillet (les 
ventes aux Etats-Unis ont continue d'augmenter en juin), 
lorsque le marché a chute rapidement des deux côtés de Ia 
frontière. Par ailleurs, Ia demande de meubles et d'appareils 
ménagers a diminué, au point d'être pire que le trimestre le 
plus lent depuis le milieu de 1996. 

Les mises en chantier ont baissé pour le quatrième mois 
consécutif, tandis que la baisse de 7 % en juillet a éte Ia plus 
accentuée du repli cumulatif de 25 % au cours de cette 
période. Si les greves en Ontario expliquent en partie ces 
baisses, les mises en chantier ont quand meme diminué dans 
toutes les regions. Les travaux de construction sur les terrains 
destirtés a des immeubles d'habitation eta d'autres logements 
multiples, qui sont les plus vulnérables aux piquets, a chute 
de 13 %. Mais les nouvelles mises en chantier de maisons 
ont egalement stagne depuis quatre mois, pour reculer 
d'encore 3 % en juiltet. Cette situation est parallèle au 
ralentissement des ventes de nouvelles habitations, de sorte 
que le nombre de logements vacants a continue de s'accu-
muler en juillet. C'estce qui expIiquepobablernentquela 
haissedes mise&en chantier ésfdavantage attribuabieàla 
faiblessede la deniaride qu'aux greves qui les interrompent. 

Commerce de marchandises—l'automobile 
ralentit le commerce 

La baisse du commerce dans le secteur de I'automobile 
a freiné Ia valeur globale des exportations et des importations 
en juin, et de plus fortes baisses encore sont probables en 
juillet au moment oU Ia fermeture de General Motors s'est 
étendue a lensemble de ses usines en Amérique du Nord. 
Si l'on exclut l'effet négatif de l'automobile toutefois, les expor-
tations et les importations d'autres biens ont augmenté en juin, 
en raison surtout de Ia hausse de Ia demande des 
consommateurs et des entreprises. 

Les exportations sont restées dans 'ensemble essen-
tiellement au même niveau en juin, tout comme pour Ia plus 
grande partie de l'année. La stagnation des expeditions de 
produits de base en Asie depuis Ie debut de I'année s'est 
poursuivie, tandis que les exportations vers les Etats-Unis 
ont chute pour le deuxième mois consecutif en raison de Ia 
baisse de 7 % dans Ie secteur de l'automobile. Ces baisses 
ont été annulées par Ia forte hausse des expeditions vers 
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and the faltering competitiveness of British industry 
as the pound appreciated. 

While exports all year have been weighed down 
by weakness in natural resources and, more recently, 
troubles in the auto industry, demand elsewhere has 
picked up. The fastest increases have been in 
consumer goods, which surged ahead by 4% in June 
on top of gains in each of the previous four months. 
Meanwhile, machinery and equipment posted its third 
straight gain, with widespread increases in industrial 
machinery, computers, and telecommunications 
equipment. 

Imports dropped by 1% for the second straight 
month; unlike May's decline, however, June's was 
entirely attributable to the auto strike outweighing a 
rebound in domestic demand in most other sectors. 
Excluding the 10% drop for autos, import growth 
resumed its 2% pace set in April. 

Business outlays for machinery and equipment 
continued to lead the way, gaining another 3% to cap 
a quarter of strong growth. While deliveries of aircraft 
continued to be volatile (soaring in June after a 
nosedive in May), computers set the trend by rising 
sharply for the third month in a row. Imports of 
consumer goods also reflected the strength in non-
automotive retail sales, although the sources of growth 
continued to shift away from hard goods (notably home 
entertainment equipment) to soft goods (such as 
clothing and reading material). 

Irregular movements dominated most other import 
components, with no net impact. Oil imports surged 
for the first time this year, despite lower prices, while 
precious metals slumped by a third. Food imports were 
one area that continued to trend upwards, even as 
prices fell irrespective of our falling dollar. 

Financial markets—stocks, dollar continue 
to slide 

The slump in the stock market continued to deepen 
for the fourth straight month, as the TSE plunged 
almost 20% in August. This carried the overall drop 
since April from what is conventionally defined as a 
correction (down 10%) to a bear market (over 20%). 

No segment of the market was spared from the 
August sell-off. Financial stocks were hardest hit, with 
bank shares losing over 30% of their value. Resources 
continued to tumble as commodity prices smashed 
through their lowest levels in over a decade. Metals, 
energy and forestry stocks all plunged by 20%. 

Conditions économiques actuelles 

l'Europe pour le deuxième mois consécutif, ce qui est un signe 
d'une reprise de plus en plus vigoureuse sur le continent et 
de l'affaiblissement de Ia compétitivité de l'industrie britannique 
avec le renforcement de Ia livre. 

Tandis que les exportations tout au long de l'année se 
sont ralenties en raison de La faiblesse dans les ressources 
naturelles et, plus récemment, des perturbations dans le 
secteur de 'automobile, Ia demande ailleurs a repris. Les 
hausses les plus rapides ont eu lieu dans les biens de consom-
mation, lesquels ont fait un bond de 4 % en juin en sus des 
gains dans chacun des quatre mois précédents. Dans 
l'intervalle, les machines etle matérielontconnu leurtroisième 
gain consécutif, avec des hausses généralisées dans les 
machines industrielles, les ordinateurs et le materiel de 
télécommunication. 

Les importations ont fléchi de 1 % pour le deuxième mois 
consécutif; contrairement a Ia baisse de mai toutefois, celle 
de juin a été entièrement attribuable a Ia greve dans l'auto-
mobile, ce qui a annulé un rebondissement de la demande 
intérieure dans Ia plupart des autres secteurs. A l'exclusion 
de Ia chute de 10 % pour les automobiles, Ia croissance des 
importations a repris son rythme de 2 % établi en avril. 

Les dépenses des entreprises pour les machines et le 
materiel ont continue a battre Ia marche, pour gagner un autre 
3 % dans un trimestre de forte croissance. Si les livraisons 
d'avions sont restées instables (elles ont monte en flèche en 
juin apres avoir piqué du nez en mai), les ordinateurs ont 
établi Ia tendance en augmentant de façon spectaculaire pour 
le troisième mois consécutif. Les importations de biens de 
consommation ont également témoigné de Ia vigueur des 
ventes au detail autres que l'automobile, méme si les sources 
de la croissance sont de moms en moms les biens durables 
(notamment les appareils de divertissement a domicile) mais 
plutôt les biens non durables (comme le vètement et les livres 
et revues). 

II y a eu surtout des fluctuations in -égulières pour Ia plupart 
des autres volets des importations, sans qu'il y ait d'effet net. 
Les importations de petrole ont rebondi pour Ia premiere fois 
cette année, malgré des prix plus bas, tandis que les métaux 
précieux ont chute du tiers. Les importations d'aliments 
notamment ont poursuivi leur mouvement a Ia hausse, méme 
si les prix ont baissé malgré Ia chute de notre dollar. 

Marches financiers—les actions, le dollar 
poursuivent leur glissement 

La crise dans le marché boursier a continue de s'accen-
tuer pour le quatrième mois consecutif, avec Ia dégringolade 
de près de 20 % du TSE en aoüt. C'est ainsi que Ia chute 
globale depuis avril est passée de ce qu'on appelle tradi-
tionnellement une correction (baisse de 10 %) a un marché 
baissier (plus de 20 %). 

La débandade d'aoüt n'a epargné aucun segment du 
marché. Les titres du secteur financier ont été les plus 
lourdement touches, les actions des banques perdant plus 
de 30 % de leurvaleur. Les ressources naturelles ontcontinué 
de degringolertandis que les cours des produits de base ont 
atteint leur plancher le plus bas depuis une décennie. Les 
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	 Conditions économiques actuefles 

Consumer and industrial issues 
suffered only slightly less. The 
slump in financial markets had 
already begun to hamper fund-
raising in July. when new stock 
issues were at their slowest rate 
since January. 

The drop in the Canadian 
dollar also gathered speed in 
August, as it ended the month 
down 2 cents to near US 
64 cents, after falling almost 
2 cents in July. However, the 
dollar fared better against other 
major currencies, notably the Japanese yen. As a 
result, the trade-weighted dollar index fell at only half 
the rate it did against the US dollar over the summer. 

Interest rates in Canada were little changed, until 
the end of August when the Bank Rate was raised a 
full point to 6% to stabilize currency markets. Longer-
term mortgage and bond rates also rose during the 
month. This is in contrast to the United States, where 
long-term bond rates fell to a record low as the yield 
curve flattened. The yield on 30-year bonds fell below 
the Federal funds rate of 5.5% for the first time ever 
(except when the Federal Reserve Board was raising 
its rates).The drop in U.S. bond rates reflected a flight 
to quality, as investors around the world sought out a 
refuge from financial turbulence. 

Both money and credit demand continued to show 
plenty of vigour. The money supply (Ml) resumed its 
strong growth, expanding 1.1% in July, to recoup a 
slight setback in June, and was 11.5% greater than a 
year ago. Meanwhile, household credit expanded by 
0.6% in June, on top of a solid 0.8% gain in May, a 
sign that households tried to maintain spending growth 
even as incomes slowed. 

Prices—commodities get a brief respite 
Prices were little changed in July, as the upward 

pressure exerted by the falling dollar was largely offset 
by lower commodity prices (itself one of the contributors 
to the lower dollar). The effect of the dollar was most 
evident in travel and exports priced in US dollars; July's 
drop in commodity prices was concentrated in food 
and gasoline.The saw- off between a falling dollar and  

titres des métaux, do l'énergie et 
des produits forestiers ont bus 
dégringolé de 20 %. Les litres des 
biens de consommation et les 
titres industriels ont a peine moms 
souffert. Leffondrement des 
marches financiers avait déjà 
commence a freiner Ia levee de 
fonds en juillet, au moment oü las 
nouvelles emissions d'actions se 
faisaient le plus au ralenti depuis 
janvier. 

La baisse du dollar canadien 
s'est egalement accentuée en 
aoüt, et, a la fin du mois, notre 
dollar avail perdu deux cents pour 
se situer a 64 cents US, après 
avoir perdu près de deux cents en 
juillet. Le dollar s'est toutefois 

mieux comporte que d'autres devises importantes, notam-
ment le yen japonais. C'est ainsi que l'indice du dollar pondéré 
selon les échanges n'a baissé a un rythme equivalent qu'à Ia 
moitlé de ce qui s'est produit par rapport au dollar américain 
au cours de l'été. 

Les taux d'intérêt au Canada ont peu fluctué, jusqu'à Ia 
fin d'aoUt au moment oü, pour stabiliser les marches des 
devises, le taux d'escompte a augmente d'un pour cent pour 
passer a 6 %. Les taux hypothecaires et obligataires a plus 
long terme ont egalement augmentependant le mois. Cette 
situation contraste avec celle des Etats-Unis, oü les taux 
obligataires a long terme ont atteint un plancher record en 
même temps que la courbe du taux de rendernent s'aplatissait. 
Le rendement sur les ob'igations de 30 ans a baissé en deçà 
du taux des fonds fédéraux de 5,5 % pour Ia toute premiere 
fois (sauf lorsque Ia Reserve fédérale augmentait ses taux). 
La baisse des taux obligataires aux Etats-Unis a été Ia 
consequence d'une fuite vers Ia qualité, les épargnants du 
monde entier cherchant un refuge pendant Ia tourmente 
financière. 

La demande a Ia fois d'argent et de credit a continue 
d'être trés vigou reuse. La masse monétaire (Ml) a repris sa 
forte croissance, pour s'amplifier de 1,1 % en juillet, ce qui lui 
a permis de récupérer un léger recul en juin, et ella était de 
11,5 % plus importante qu'il y a un an. Dans l'intervalle, le 
credit aux ménages a augmente de 0,6 % en juin, en sus 
d'un fort gain de 0,8 % en mai, signe que les ménages ont 
cherché a maintenir Ia croissance de leurs dépenses même 
si les revenus ralentissaient. 

Prix—bref répit pour les produits de base 
Los prix ont peu fluctué en juillet, carla pression a Ia hausse 

exercée par l'affaiblissement du dollar a été largement annulée 
par Ia baisse des prix des produits de base (lesquels ont 
eux-mêmes contribué a Ia baisse du dollar). Leffet du dollar 
a été le plus manifeste dans les voyages et les exportations 
dont le prix est exprimé en dollars américains: Ia baisse des 
prix des produits de base en juillet s'est surtout fait Sentir 
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The seasonally unadjusted 
consumer price index was 
unchanged between June and 
July, leaving the annual rate of 
inflation steady at 1.0%, where 
it has essentially stayed since 
last November. There was a 
notable shift, however, in relative 
prices between goods and 
services. Goods tumbled across 
the board while services rose, 
the opposite of what could be 
expected from a falling exchange 
rate, as goods are usually 
thought of as more influenced by foreign trade. Past 
experience, however, shows that the relationship 
between the exchange rate and the CPI is highly 
variable, reflecting the wide range of the variables, 
which affect inflation. 

The widespread 0.5% drop in goods partly 
reflected the slump in commodity prices, especially 
for food and gasoline. However, the largest declines 
were in durable goods such as autos, computers and 
recreation equipment. This partly reflects slumping 
demand, as well as the greater role that Asian 
producers play in supplying these goods (Asian 
currencies continue to fall against the Canadian dollar). 
Retailers were also anxious to clear out seasonal 
goods as summer came to an end, notably for clothing. 

aans ies ailments et iessence. La 
chute concurrente du dollar et des 
prix des produits de base s'est 
poursuivie en aoüt, les deux ayant 
atteint des planchers historiques. 

Lindice non désaisonnalisé 
des prix a Ia consommation est 
resté inchange de juin a juillet, de 
sorte que le taux annuel d'inflation 
est resté stable a 1,0 %, oü ii s'est 
generalement maintenu depuis 
novembre dernier. II y a eu une 
evolution marquee toutefois dans 
les prix relatifs des biens et des 
services. Les biens ant complè-
tement dégringolé, tandis que les 
services ant augmente, contraire-
ment a ce qu'on pourrait attendre 
dune chute du taux de change, 

car on pense généralement que les biens subissent davantage 
l'etfet du commerce etranger. L'expérience montre toutefois 
que Ia relation entre le taux de change et l'IPC est très variable, 
ce qui indique a quel point l'inflation depend d'une foule de 
variables. 

La baisse généralisee de 0,5 % des biens ref lète en partie 
l'effondrement des prix des produits de base, surtout des 
aliments et de 'essence. Les plus fortes baisses ont toutefois 
eu lieu pour les biens durables comme les automobiles, les 
ordinateurs et le materiel de loisirs. Cela ref lète en partie 
l'effondrement de Ia demande, de mème que le role plus 
accentué que les producteurs asiatiques jouent dans Ia 
fourniture de ces biens (les devises asiatiques continuent de 
baisser par rapport au dollar canadien). Les détaillants voulaient 
aussi absolument se débarrasser des marchandises saison-
nières a mesure que l'été venait a sa fin, surtout les vêtements. 

En revanche, le coüt des services a fait un bond de 0,4 %, 
ce qui explique Ia presque totalité de Ia hausse de l'IPC au 
cours de Ia dernière année. Les services relatifs aux voyages 
ant fait un band de 6 % en juillet seulement, au moment oü Ia 
demande pour tout, depuis les voyages par avion jusqu'a 
l'hebergement hotelier, a augmente en raison de l'afflux 
d'Américains qui cherchaient a tirer avantage du taux de 
change (en juin seulement, ils ont fail un nombre record de 
voyages de 24 heures au Canada). La plupart des autres 
services ont subi peu de changements au cours du mois. 

Les prix des matières brutes en juillet ont obtenu un bref 
répit après leur chute vertigineuse en 1998, pour se relever 
de 0,3 % en raison surtout des cours plus élevés du pétrale 
et des métaux. Le répit n'a toutefois été que temporaire car 
Ia dégringolade des prix des produits de base sur les marches 
mondiaux s'est accélérée en aoüt. Avec le renversement de 
situation pour le pétrole et les métaux, les produits de base 
ont atteint leur plancher le plus bas en plus de deux décennies. 
L'aggravation des résultats tient au fait que les produits de 
base sont pris au piège entre Ia faiblesse de Ia demande 
altribuable a Ia crainte que Ia crise en Asie n'atteigne Ia Russie 
et d'autres pays, d'une part, et les reserves abondantes de 
blé et de pétrole, d'autre part. 

commodity prices continued in 
August, as both dropped to 
historic lows. 

Canadian dollar 
and pricea 

Conversely, the cost of services jumped by 0.4%, 
and accounted for virtually all of the increase in the 
CPI in the past year. Travel—related services soared 
by 6% in July alone, as demand for everything from 
air flights to hotels rose due to an influx of Americans 
looking to take advantage of their exchange rate (in 
June alone they made a record number of overnight 
trips to Canada). Most other services were little 
changed in the month. 

Raw material prices in July got a brief respite from 
their tailspin in 1998, edging up 0.3% on the back of 
higher prices for oil and metals. However, the relief 
was only temporary, as the slide in commodity prices 
on world markets quickened in August. Led by reversals 
for oil and metals, commodities hit their lowest level in 
over two decades. The worsening performance 
resulted from commodities being squeezed by weak 
demand due to fears of a widening of the collapse in 
Asia to Russia and beyond and abundant supplies of 
wheat and oil. 

Annual percent change 
Variation annuelte en pourcentage 
10 Import prices 

p4 	Prix a importation 

G-10 index 
Indice G-10 

1995 
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With commodity prices steady in July, the impact 
of the falling Canada/US exchange rate was reflected 
in a slight 0.3% increase in prices received by 
manufactures. Overall, industrial prices in the past year 
were little changed, as the upward pressure (equivalent 
to about 2 percentage points) from a falling Canada! 
US exchange rate has been offset by lower commodity 
prices and intensified competition from overseas. 

In July, the dollar's impact was most evident in 
boosting prices received by the auto, wood and metal 
industries. This was partly offset by tower prices for 
gasoline and food. Outside of exports, most industries 
posted no change in prices. 

Regional economies 
The economy continued to cool in Western 

Canada. On the Prairies, weak resources exports 
pulled down manufacturing shipments for the second 
straight quarter, with energy products alone down 40% 
from their peak. With profits in this sector also falling 
this year, non-residential building permits softened in 
May and June. Retail sales in June retreated for the 
fifth time in six months, while weak employment and 
falling farm income also were reflected in fewer house 
sales in July. 

In Ontario, manufacturing shipments dipped by 
6% as strikes effects intensified.While auto output was 
down over the summer, manufacturers are building 
about 8% more capacity for the 1999 model year. 
Although retail sales were weak, they will receive a 
boost from the last round of income tax cuts on July 1. 

Demand remains choppy in Quebec.The vigorous 
rebound of existing house sales in recent months 
contrasts with sliding demand for new homes and retail 
goods, both of which fell below the levels of a year 
ago. This weakness was reflected in a third straight 
decrease in shipments. Non-residential construction 
remained a tower of strength in the economy, fuelled 
by the rebuilding of the electrical grid. 

International Economies 
Buoyant consumer demand continued to be the 

engine of growth in most of the G-7, as export demand 
from Asia remained bleak. Canada, the US and Britain 
all eased to about 0.4% growth in the second quarter 
from their previous rapid paces, as strong domestic 
demand continued to spur output. The Japanese 
economy remained hard hit by weak demand, both at 
home and in the rest of Asia. Economic crisis in Russia 
at the end of August created turmoil on financial 

Avec Ia stabilité des prix des produits de base en juillet, 
l'effet de Ia baisse du taux de change canado-américain s'est 
repercute dans une légére hausse de 0,3 % des prix touches 
par les fabricants. Les prix industriels dans l'ensemble au 
cours de Ia dernière année ont peu fluctué, car Ia pression a 
Ia hausse (equivalente a environ 2 %) attribuable a Ia chute 
du taux de change canado-américain a ete annulée par Ia 
baisse des prix des produits de base et intensifiée par Ia 
concurrence en provenance de l'etranger. 

En juillet, l'effet du dollar a ete le plus manifeste dans le 
gonflement des prix touches par les secteurs de I'automobile, 
du bois et des métaux. Cette situation a ete partiellement 
compensée par Ia faiblesse des prix de essence et des 
aliments. Outre les exportations, Ia plupart des secteurs n'ont 
connu aucune fluctuation de leurs prix. 

Economies régionales 
La conjoncture continue de se refroidir dans l'ouest du 

pays. Dans les Prairies, Ia lenteur des exportations de 
ressources tire a Ia baisse les livraisons manufacturières un 
deuxième trimestre de suite. Les livraisons de produits 
énergétiques a elles seules ont baissé de 40% depuis leur 
sommet. Alors que les bénéf ices des sociétés dans ce secteur 
ont egalement fortement baissé cette année, les permis de 
bâtir dans le secteur non résidentiel s'adoucissent en mai et 
en juin. Le plafonnement de l'emploi se conjugue a Ia baisse 
des revenus agricoles pour entrainer une cinquième baisse 
en six mois des ventes au detail en juin avant Ia chute des 
ventes de maisons en juillet. 

En Ontario, l'intensification des mouvements de grève a 
fait reculer Ies livraisons manufactunères de 6%. La production 
automobile diminue au cours de l'ete mais les manufacturiers 
augmentent leur capacité de 8% pour Ia construction des 
modèles 1999. Les ventes au detail se sont affaiblies mais 
bénéficieront de l'entrée en vigueur le 1 er juillet de Ia dernière 
tranche de Ia reduction de l'impôt provincial sur le revenu des 
particuliers. 

Au Québec, Ia demande est demeurée in6gale. L'ascen-
sion vigoureuse des ventes de maisons existantes au cours 
des derniers mois contrastait avec de fortes baisses des ventes 
de maisons neuves et de biens au detail qui sont tombés sous 
leur niveau d'il y a un an. Ces tendances se soldent par une 
troisième baisse d'affilée des livraisons. Par ailleurs, Ies 
permis non résidentiels sont demeurés une source de fermeté, 
en partie en raison de Ia reconstruction du réseau électrique. 

Economies internationales 
La forte demande des consommateurs a continue d'être 

Ia locomotive de Ia croissance dans Ia plupart des pays du 
G-7, au moment oü Ia demande d'exportations de Ia part de 
l'Asie est restée faible. Le Canada, les Etats-Unis et Ia 
Grande-Bretagne s'en sont tous tires avec une croissance 
d'environ 0,4 % au deuxième trimestre par rapport a leur allure 
rapide antérieure, car Ia forte demande intérieure a continue 
d'aiguillonner Ia production. L'économie japonaise est restée 
durement touchée par Ia faiblesse de Ia demande, tant a 
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l'Interieur que dans le reste de 
lAsie. La crise économique en 
Russie a Ia fin d'aoüt a engendre 
des perturbations sur les marches 
financiers dans le monde entier 
et amené Ia devaluation de 
nombreuses devises. 

La forte demande intérieure 
a continue d'alimenter Ia crois-
sance dans l'économie amen-
Caine. La faibiesse des taux 
d'intérêt, un marché du travail en 
ébullition, Ia stabilité des revenus 
et Ia forte confiance des consom-
mateurs sont autant de facteurs 
qui ant maintenu la demande. Un 
certain ralentissement s'est toute-
fois manifesté durant l'éte, au 
moment oü les effets de Iagreve 

chez General Motors sont devenus apparents. Le taux de 
chOmage s'est maintenu a 4,5 % en juillet, malgré Ia pire perte 
d'emplois dans Ia fabrication (en raison des greves) en 16 ans. 

Même si les consommateurs sont restés disposes a 
depenser, les ventes au detail ont baissé de 0,4 % en juillet. 
A l'exclusion de l'automobile toutefois, les ventes ont 
augmenté pour Ia sixième fois en Sept mois. Les concession-
naires d'automobiles ont vu leurs ventes fléchir de 3 % au 
moment oü les fabricants d'automobiles ont mis fin a leurs 
programmes de stimulants et de rabais. Les ventes de GM 
ont chute de 38 % en juillet en raison de Ia pénurie de 
modèles—les pires résultats de I'entreprise en trois 
décennies. Linflation est restée contenue avec une hausse 
des prix de 0,2 % en juillet attribuable a une faible augmen-
tation du coüt de l'habitation et des véhicules neufs. Le taux 
annuel est demeuré a 17 %. 

La demande de logements est restée vigoureuse car les 
faibles taux hypothécaires et un vigoureux marché du travail 
ont favorisé un boom du bâtiment. Les ventes de nouvelles 
maisons ont atteint un nouveau record en juin, tandis que les 
mises en chantier ont bondi pour le deuxième mois consécutif 
en juillet a leur rythme le plus rapide en 11 ans. Les mises 
en chantier ont augmente de 5,7 % pour un nombre annuel 
de 1,7 million de logements. Si l'on comprend juillet, les mises 
en chantier sont maintenant restées au-dessus de 1,5 million 
pendant 11 mois consécutifs—soit Ia période ininterrompue 
Ia plus longue depuis le milieu des années 80. Les permis 
de construction ont augmenté de 4 % pour atteindre 
annuellement 1,6 million, indice que les constructeurs pensent 
que le marché restera vigoureux. 

La production industrielle a baissé en juillet pour le 
deuxième mois consécutif car Ia demande asiatique 
d'exportations est restée stagnante et les greves chez GM 
ant réduit Ia production automobile. La production a diminué 
de 0,6 % après un autre recul de 1,1 % en juin. Si 'on exclut 
'automobile et les pièces d'automobile par ailleurs, Ia 
production a augmenté légerement en juillet après une baisse 
de 0,4 % le mois précédent. Pendant ce temps, les nouvelles 

markets worldwide and sparked 
the devaluation of many 
currencies. 

Strong domestic demand 
continued to fuel growth in the 
United States economy. Low 
interest rates, a booming job 
market, steady incomes and 
high consumer confidence have 
continued to buoy demand. 
Some easing occurred in the 
summer, however, as the effects 
of the strike at General Motors 
became apparent. The unem-
ployment rate held fast in July, 
unchanged at 4.5%, despite the worst factory job 
losses (due to strikes) in 16 years. 

Industrial Production 
production Industrielle 

Index 1994=100 
Indice. 1994=100 

Allemagne 

1994 1995 	1996 	1997 	1998 

Although consumers remained willing to spend, 
retail sales fell 0.4% in July. Excluding automobiles, 
however, sales rose for the sixth time in seven months. 
Automotive dealers saw sales slump 3% as auto 
makers ended incentive and discount programs. GM 
sales fell 38% during July due to model shortages-
the company's worst performance in three decades. 
Inflation remained in check as prices rose 0.2% in July 
on a modest advance in the cost of housing and new 
vehicles. The annual rate stood at 1.7%. 

Demand for housing remained upbeat as cheap 
mortgages and a strong job market fuelled a building 
boom. New home sales hit another record in June, 
while housing starts jumped for the second straight 
month in July to their fastest pace in 11 years. Starts 
rose 5.7% to an annual rate of 1.7 million units. 
Including July, housing starts have now stayed above 
1.5 million for 11 consecutive months—a stretch not 
seen since the mid-I 980s. Building permits were up 
4% to an annual rate of 1.6 million, a harbinger that 
builders believe that the market will remain strong. 

Industrial production declined in July for the second 
month in a row as Asian demand for exports remained 
sluggish and the GM strikes cut auto production. 
Output fell 0.6% on the heels of a 1.1% drop in June. 
Excluding automobiles and auto parts, however, 
production edged up in July after a 0.4% drop the 
month before. Meanwhile, new orders for durable 
goods rose 2.4% in July, their fastest pace since last 
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November. Strong demand for electronics and 
electrical equipment led the gain. 

The trade deficit narrowed in June, but the 
improvement stemmed mainly from cheaper imports 
as exports fell for the third consecutive month. Exports 
slipped 0.5%, while imports were down 2%. 

The British economy continued to expand in the 
second quarter of the year, albeit at a slower pace. 
Real GDP rose half a percent for a 2.6% year-over-
year gain. The quarterly rise was the slowest in two 
years, as manufacturing remained depressed by weak 
export demand. Exports, whicI have been stagnant 
in the face of a two-year, 27% hike in the pound sterling 
and from six interest rate hikes in 15 months, have 
been further dampened by the falloff of Asian demand. 
The service sector has more than offset this loss, 
however, rising 3.6% in the quarter. Domestic demand 
remained buoyant as the tight labour market pushed 
wage growth to an annual rate of 6% in June. Although 
spending has slowed, real retail sales in June were 
still up 2.3% from a year-ago. 

The French economy continued to strengthen. A 
revival in consumer spending spurred industrial 
production despite the slowdown in Asian demand. 
Consumer prices, meanwhile, dropped in July, down 
0.4% after a 1% hike the month before. Heavy summer 
discounting, a larger than usual fall in fresh food prices, 
plus low energy costs led to the decline. As a result, 
France continued to have one of the lowest inflation 
rates in the EU despite its pickup in growth. The unem-
ployment rate remained unchanged in July at 11.8%. 

The German economy faltered slightly, slowed by 
a 1.9% drop in industrial production in June. Output 
has seesawed in recent months as the decline in June 
followed a 1% rise in May and a similar drop the month 
before. Unemployment, however, continued to fall in 
July for the seventh straight month, aided by job-
creation schemes in the eastern half of Germany which 
remained depressed by a weak construction industry. 
The annual inflation rate fell to 0.9% in July, the lowest 
since re-unification, led by a drop in fuel prices. 

The Japanese economy remained in a tailspin 
as accelerated government spending failed to spark 
output or demand. Consumers remained unwilling to 
spend in the face of record unemployment and falling 
wages. Unemployment reached 4.3% in June, up from 
4.1% the month before. Housing starts fell 11.7% in 
July, while building permits dropped for the sixth 
consecutive month. Industrial production contracted a 
further 8% in June from the year before, leading to a  

commandes de biens durables ont augmente de 2,4 % en 
juillet, soit le rythme le plus rapide depuis novembre dernier. 
C'est Ia forte demande de produits électroniques et de materiel 
électrique qui battait Ia marche. 

Le deficit commercial s'est rétréci en juin, mais l'amé-
lioration est attribuable principalement a Ia baisse du prix des 
importations au moment oü les exportations reculaient pour 
le troisième mois consécutif. Les exportations ont fléchi de 
0,5 %, tandis que les importations ont baissé de 2 %. 

L'économie britannique a continue de prendre de 
l'expansion au deuxième trimestre de l'année, mais a un 
rythme plus lent. Le FIB reel a augmente d'un demi pour 
cent pour un gain de 2,6 % par rapport a l'année précédente. 
La hausse trimestrielle a éte Ia plus lente en deux ans, car Ia 
fabrication est restée modeste en raison de Ia faible demande 
d'exportations. Les exportations, qui avaient été stagnantes 
en raison d'une hausse de 27 % sur deux ans de Ia livre 
sterling et de six augmentations des taux d'intérêt en 15 mois, 
se sont davantage ralenties en raison de Ia chute de Ia 
demande asiatique. Le secteur des services a plus qu'annule 
cette perte toutefois puisqu'iI a augmenté de 3,6 % pendant 
le trimestre. La demande intérieure est restée forte car, avec 
le resserrement du marché du travail, Ia croissance des salaires 
est montée a un taux annuel de 6 % en juin. Même si les 
dépenses ont ralenti, les ventes au detail réelles en juin étaient 
quand même supérieures de 2,3 % par rapport a il y a un an. 

Léconomie française continue de prendre de Ia vigueur. 
Le regain des dépenses des consommateurs a aiguillonne Ia 
production industrielle malgré le ralentissement de Ia demande 
asiatique. Les prix a Ia consommation par ailleurs ont baissé 
en juillet, soit de 0,4 % après une hausse de 1 % le mois 
précédent. De forts rabais pendant l'été, une baisse plus 
prononcée que d'habitude du prix des produits frais, ainsi que 
les faibles coüts de l'energie expliquent Ia baisse. C'est ainsi 
que Ia France a toujours l'un des plus faibles taux d'inflation 
de WE malgré Ia reprise de sa croissance. Le taux de 
chomage est resté stable a 11,8 % en juillet. 

L'économie allemande a fléchi quelque peu, ralentie par 
une baisse de 1,9% dans Ia production industrielle en juin. 
La production a été en dents de scie dans les derniers mois 
carla baisse en juin suivait une hausse de 1 % en mai et une 
baisse semblable le mois précédent. Le chOmage a toutefois 
continue de baisser en juillet pour le septième mois consécutif, 
grace notamment aux programmes de creation d'emplois dans 
Ia partie est de I'Allemagne, qui reste déprimée en raison de 
Ia faiblesse de son secteur de Ia construction. Le taux 
d'inflation annuel a fléchi a 0,9 % en juillet, soit le plus bas 
depuis Ia reunification, notamment en raison de Ia baisse du 
prix de 'essence. 

Léconomie japonaise reste en chute vertigineuse et 
l'accroissement des dépenses publiques na pas réussi a 
relancer Ia production ou Ia demande. Les consommateurs 
ant encore ref use de dépenser devant un chOmage record et 
Ia baisse des salaires. Le chômage a atteint 4,3 % en juin, 
par rapport a 4,1 % le mois précédent. Les mises en chantier 
ant baissé de 11,7 % en juillet, tandis que les permis de 
construction ont baissé pour le sixième mois consécutif. La 
production industrielle s'est rétrécie d'un autre 8 % en juin 
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par rapport a l'année précédente, ce qui a entraIné Ia reduction 
des intentions d'investissement des entreprises a 0,1 % pour 
1998 après une hausse de 3,8% en 1997. La faiblesse du 
yen a toutefois engendre une augmentation des exportations 
vers les Etats-Unis et l'Europe eta comprimé les importations 
pour le septième mois consécutif. Les exportations vers l'Asie 
ont baissé encore pour le cinquième mois consécutif. 

La crise des economies asiatiques émergentes s'est 
approfondie au deuxième trimestre de l'année. La croissance 
en Corée du Sud a fléchi pour le deuxième trimestre 
consécutif, soit de 1,7 % après une baisse de 1 % dans les 
trois premiers mois de l'année, avec le recul constant de Ia 
construction et de Ia fabrication. L'économie malaisienne s'est 
également comprimée pour le deuxième trimestre consécutif, 
pour fléchir de 1,7 % avec Ia chute de Ia construction. Depuis 
juillet 1997, moment oü laThaIlande a décidé pour Ia premiere 
fois de laisserflotter sa devise, pour ainsi déclencher Ia crise, 
Ia devise de Ia Malaysia a degringole de 40 % et le marché 
boursier de 75 %; les banques locales ont gele tous les prêts 
et le chOmage (dorit on n'entendait pas parler auparavant) a 
atteint près de 5 %. L'économie des Philippines s'est 
contractée pour Ia premiere fois depuis 1992 avec le recul de 
1,2 % du PIB par rapport a une année auparavant, le premier 
en six ans. Avec l'instabilité des devises et en raison des 
intemperies qui ont endommage les cultures, le taux de 
chômage a atteint en avril son taux le plus élevé en sept ans, 
soitl3,3 %. 

L'économie mexicaine a continue son expansion au 
deuxième trimestre de l'année car le PIB a affiché une 
croissance de 5,3 % par rapport a Ia mème période ii y a un 
an. La forte demande des consommateurs, alimentée par 
neuf mois de croissance réelle des salaires, a aiguillonné 
l'expansion. Pour atténuer Ia demande, le gouvernement a 
annoncé trois rondes distinctes de compression des 
dépenses. Aussi, Ia banque centrale a resserré Ia politique 
monétaire, pour faire grimper les taux d'intérêt a court terme 
a leurs niveaux le plus élevé en un an, au milieu des craintes 
d'inflation alimentées par Ia dépréciation rapide du peso 
(comme il est arrivé avec Ia devaluation de 1994, qui a fait 
grimper le taux d'inflation a 52 % en 1995). 

cut in business investment intentions to 0.1% for 1998 
after a 3.8% rise in 1997. The weak yen, however, 
fuelled a rise in exports to the US and Europe and 
shrank imports for the seventh straight month. Exports 
to Asia fell again for the fifth consecutive month. 

The collapse in the emerging Asian economies 
deepened in the second quarter of the year. Growth in 
South Korea declined for the second consecutive 
quarter, down 1.7% after a 1% drop in the first three 
months of the year, as construction and manufacturing 
continued to retrench. The Malaysian economy also 
contracted for the second quarter in a row, dropping 
1.7% as construction plummeted. Since July 1997, 
when Thailand first allowed its currency to float, 
triggering the crisis, Malaysia's currency has fallen 
40%, the stock market 75%, local banks have frozen 
all loans, and unemployment (once unheard of) has 
risen to nearly 5%.The Philippine economy shrank for 
the first time since 1992 as GOP contracted 1.2% from 
a year earlier, the first drop in six years. Amidst 
currency instability and crop-damaging weather, the 
unemployment rate rose to a seven-year high of 13.3% 
in April. 

The Mexican economy continued to expand in 
the second quarter of the year as GDP posted growth 
of 5.3% from the same period a year earlier. Strong 
consumer demand powered by nine months of real 
wage growth fuelled the expansion. To dampen 
demand, the government announced three separate 
rounds of spending cuts. As well, the central bank 
tightened monetary policy, sending short-term interest 
rates to their highest levels in over a year, amid fears 
of inflation sparked by a rapid depreciation of the peso 
(such as occurred in the 1994 peso devaluation which 
pushed the rate of inflation to 52% in 1995). 
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ECONOMIC EVENTS IN AUGUST EVENEMENTS ECONOMIQUES EN AOCJT 

Canada 

La Banque du Canada a relevé son taux d'escompte d'un 
point pour le porter a 6%, Ia premiere augmentation depuis 
janvier. 

Air Canada annonce Ia réorganisation de ses activités 
dans l'ouest du Canada, I'objectif étant de réduire les coCits 
de 50 millions de dollars. A compter du 5 octobre, les itinéraires 
non rentables seront confiés a des succursales regionales 
qui utilisent des aéronefs plus petits. 

Le monde 

La Russie permet au rouble de fluctuer librement le 
17 aoüt, ce qui devait mettre un terme a plusieurs années de 
stabilité relative sur les marches des changes. Au moment 
oü le rouble se dévaluait, le gouvernement annonçait qu'il 
suspendait les paiements sur les bons du Trésor et qu'il 
imposait un moratoire de 90 jours sur le remboursement de 
Ia dette étrangère. Le 22 aoüt, le Premier ministre est 
remplacé, mais le marché boursier russe continue sa chute, 
ce qui n'a fait qu'accentuer Ia faiblesse d'autres marches 
émergents. 

British Petroleum PLC annonce qu'elle prend le contrôle 
de la pétrolière américaine Amoco Corp., dans le cadre d'une 
entente de 73 milliards de dollars qui place Ia transaction au 
cinquième rang des fusions réalisées jusqu'à ce jour. La 
Compagnie des pétroles Amoco Canada, de Calgary, est trés 
présente dans le secteur du forage en Alberta et au large de 
Ia côte est. 

Canada 

The Bank of Canada raised its Bank Rate from 
5% to 6%, the first hike since January. 

Air Canada announced the reorganization of its 
western Canada operations to reduce costs by $50 
million. Commencing October 5, unprofitable routes 
will be moved to regional subsidiaries using smaller 
aircraft. 

World 

Russia allowed the ruble to float on August 17, 
ending several years of relative stability on currency 
markets. As the ruble devalued, the government 
announced that it would halt payment on its treasury 
bills and impose a 90-day moratorium on payments of 
foreign debt. On August 22, the pnme minister was 
replaced but the Russian stock market continued to 
nosedive, compounding the weakness in other 
emerging markets. 

British Petroleum PLC announced the takeover of 
US oil company, Amoco Corp., in a $73 billion deal 
that ranks as the fifth-largest merger in corporate 
history. Calgary-based Amoco Canada Petroleum Ltd. 
has extensive drilling operations in Alberta and off the 
East Coast. 

CANADIAN ECONOMIC OBSERVER, September 1998 
Statistics Canada - Catalogue no. 1 1-010-XPB 

L.'OBSERVATEUR ECONOMIQuE CANADIEN, septembre 1998 2.1 Statistique Canada - n° 11-01 0-XPB au catalogue 



Keep your finger on 
the pulse... 

with Canadhan 
ScIaI Tr.ndsl 

Canadta,s Children 
in the 1990: 	 __________ 

9;r One of Statistics Canada's 	 / 
most popular periodicals for more than 
10 years, Canadian Social Trends brings you clear, 
topical coverage on the critical issues and pertinent 
trends that affect you and your organization. 
This colourful, best-selling quarterly transforms data 
from over 50 national surveys into information you can 
use - all in an easy-to-read magazine format supported 
by numerous charts, tables and graphs. It features key 
topics of major importance such as the employment of 
people with disabilities, children in low-Income 
families, care-givIng to seniors, emerging trends In 
computer use, and much, much more. 
Thousands of educators, business and policy analysts, 
social-science professionals and academics refer to 
Canadian Social Trends regularly. Subscnbing today 
will help you to: 
I keep track of significant social developments 
I evaluate social conditions 
I plan new programs or services 
I formulate funding proposals, and 
• prepare reports that address your organization's 

policies! 

Subscribe today! You won't want to 
miss a single Issue! 
For only $36 (plus GST and applicable PSI or applicable HST) 
annually in canada and US$36 ouslde Canada! 
To order Canadian Social Tren(Lc (cat. no. I 1-0O8-XPE), wnte to 
Statistics Canada, Operations and Integration Division, Circulation 
Management, 120 Parkdale Ave., Ottawa, Ontario, K1A 016 Canada 
or contact the nearest Statistics Canada Reference Centre listed in 
this publication. 
If more convenient, fax your order to 1-800-889-9734 or call toll-
free 14800-267-6677anduseyourvlSAorMasterCard. Vialnternet: 
ordenscatcan.ca. 

Prenez le pouls 
de k sociát.. 

avet Tendances 
soelales eanadlennes I 

IT 
bepuis plus de 10 ans, c'est
l'une des revues les plus populaires de 
Statistique Canada. Elle vous renseigne clairement sur les 
sujets d'actualit, les enjeux Ct les tendances qui vous 
touchent, vous etvotre organisation. 
Chaque trimestre, ce best-seller resume les données d'une 
cinquantaine d'enquétes nationales. Bien illustrée, facile a lire 
et étayée de nombreux tableaux, graphiques et diagrammes, Ia 
revue traite de sujets de grande importance, corn me l'emplol 
des personnes ayant une Incapacité, les enfants des 
families a faible revenu, les soins apportés aux personnes 
ãgées et les tendances de l'utllisation de l'ordlnateur. 
Tendances sociales canadiennes cornpte des milliers de 
lecteurs fldèles : enseignants, analystes des affaires et des 
politiques, spécialistes des sciences sociales et universitaires. 
En vous y abonnant aujourd'hui, vous pourrez: 
$ suivre les faits saillants de l'évolution de Ia société 
I évaluer la con joncture sociale 
I planifler de nouveaux programmes ou services 
* formuler des propositions de financement, et 
* preparer des rapports a l'appui des politiques de votre 

organisation! 

Abonnez-vous aujourd'hui! Vous ne saurez 
vous passer d'un seul numéro! 
ii en co6te seulement 36 $ par année (IFS et TVF en sus ou TVH, sil y a lieu) 
au Canada et 36 $ US a lextlneur du Canada! 
Pour commander Ten dances sociales canadlennes (n' Ii -008-XPF au catalogue), 
lcrivez I Statistique Canada, Division des operations et de liritégration, Gestion tie 
Ia circulation, 120, av. Parktiale, Ottawa (Ontario) Canada KM 016. Ou dens votre 
region, communiquez avec Ic Centre de consultation de Statistique canada (voir Ia 
liste flgurantdans Ia présente publication). 
Par tilécopieur, ie numéro est le 1-800-889-9734. Ou composea Ic 
1-800-267-6677et fakes porterles frais bvotrecompte VISA0U MasterCard. 
Adresscélectronlque :order@statcaiLca. 

I.e. .nfan. do C.,t.d. 
duran 1*. .n,i.8 90 



Feature 
	

Étude 
article 	 spéciale 

WHAT IS HAPPENING TO EARNINGS 
INEQUALITY AND YOUTH WAGES IN THE 
1990S? 

Introduction 

It is now commonly accepted that earnings 
inequality (the gap between low and high wage 
workers) has increased in Canada through the 1980s.   
This is in contrast to inequality trends in family income', 
which changed little in the 1980's (Beach and Slotsve, 
1996). This paper updates and adds to the earnings 
inequality story by addressing three issues: 

(1) What has happened to the inequality of earnings 
among all paid workers in Canada during the 
1990s? Labour market trends have been very 
different for men and women, justifying the separate 
analysis of these groups. Hence, many studies 
report the results for men and women separately 
(e.g. Beach and Slotsve, 1996), finding a continued 
increase in earnings inequality among men. But 
much of the inequality story relates to the offsetting 
trends between men and women, and this aspect 
is lost if the focus is not on all workers. Others have 
observed that earnings inequality and polarization 
among all paid workers rose only slowly (Wolfson, 
1996) or not at all over the late 1980s   and early 
1990s (Zyblock, 1996a).The OECD (1996) found 
that, based on full-time full-year workers, inequality 
in earnings has not increased since the mid-i 980s. 

We find that overall earnings inequality and 
polarization increased little, if at all, among paid 
workers between the mid-i 980s and mid-i 990s. 
This is at odds with the general perception that 
inequality and polarization continued to increase. 
But the overall stability is the result of a number of 

LE POINT SUR L'INEGALITE DES GAINS ET SUR 
LA REMUNERATION DES JEUNES DURANT LES 
ANNEES9O 

), ,(i, (. 1>i('(?! + 

Introduction 

On admet generalement aujourd'hui que l'inégalité des 
gains (l'écart entre les gains des travailleurs faiblement et 
fortement rémunérés) s'est accentuée au Canada au cours 
des années 80. Cette tendance contraste avec celle de 
l'inegalite des revenus tamiliaux', qui a peu évolué durant les 
années 1980 (Beach et Slotsve, 1996). Le present article a 
pour objet de faire le point sur l'inegalité des gains en étudiant 
les trois grandes questions que void: 

1) Dans ('ensemble, comment l'inegalité des gains des 
trailleurs rémunéres a-t-eIIe évolué au Canada au cours 
des années 90? Les tendances observées sur le marché 
du travail en ce qul concerne les hommes et les femmes 
different tellement qu'il est legitime d'analyser ces deux 
groupes séparément. Par consequent, nombre de 
chercheurs présentent des résultats distincts pour les 
hommes et pour les femmes (p. ex., Beach et Slotsve, 
1996) et trouvent que l'inégalité des gains ne cesse de 
s'accentuer chez les hommes. On ne peut tenir compte 
du fait que Ia stabilité de l'inégalité globale est due en 
grande partie a l'existence de tendances contradictoires 
chez les hommes et chez les femmes si on étudie 
l'ensemble des travailleurs. D'autres auteurs observent 
que, Si l'on considère l'ensemble des travailleurs 
rémunérés, l'inegalité et Ia polarisation des gains n'ont 
augmenté que légèrement (Wolfson, 1996), voire 
nullement, a Ia fin des années 80 et au debut des 
années 90 (Zyblock, 1996a). Selon I'OCDE (1996), si On 
timite l'étude aux travailleurs occupés a temps plein toute 
l'année, on constate que I'inégalite des gains ne s'est pas 
accentuée depuis le milieu des années 80. 

Notre etude indique que, du milieu des années 80 au milieu 
des années 90, l'inegalite globale et Ia polarisation des 
gains ont a peine augmenté, si tant est qu'elles l'aient fait, 
chez les travailleurs rémunérés. Cette observation est en 
contradiction avec Ia perception générale selon laquelle 
l'inégalité et Ia polansation n'ont cessé de s'accentuer. Mais 
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offsetting trends, some of which are quite significant. 
There was an increase in earnings inequality 
among men over the period. The real earnings of 
lower paid men fell 13% over the 1980s,   and 9% 
between the mid-i 980s and mid-i 990s. Earnings 
of higher paid men rose over the same period. 
Among women, earnings inequality changed little 
between the mid-i 980s and mid-1990s. 

cette stabilité globale est le résultat de plusieurs tendances 
contradictoires, dont certaines assez importantes. Durant 
Ia période étudiée, l'inegalité des gains s'est accentuée 
pour l'ensemble des travailleurs masculins. Les gains reels 
des horn mes faiblement rémunérés ont baissé de 13 % 
durant les années 80 et de 9 % du milieu des années 80 
au milieu des annees 90, tandis que les gains des hommes 
fortement rémunérés ont augmenté. Chez les femmes, 
l'inégalité des gains a peu évolué du milieu des années 80 
au milieu des années 90. 

2) Quelle est l'incidence des modifications de Ia repartition 
de l'emploi au se/n de Ia population sur l'inégallté et Ia 
polarisation des gains? Pour repondre a cette question, ii 
faut étendre l'analyse a toutes les personnes en age de 
travailler. Se concentrer uniquement sur celles qui 
occupent un emplol empéche de tenircompte dun aspect 
important de l'évolution du marché du travail, a savoir Ia 
variation de Ia propension des personnes en age de 
travailler a avoir un emplol. La repartition des gains sur le 
marché du travail depend de Ia variation non seulement 
du nombre d'heures de travail et de Ia rémunération horaire 
chez les personnes occupées, mais aussi de Ia proportion 
de Ia population qui est occupée. Si Ia repartition des 
gains des travailleurs occupés ne variait pas au cours du 
temps, mais que la part de Ia population qui possède un 
emploi diminuait, les gains seraient concentrés sur un plus 
petit nombre de personnes (celles qui continuent a avoir 
un emploi). En ce sens, l'inégalite aurait augmenté. 
L'inverse pourrait se produire si le rapport emploi-population 
augmentait. 

Nous constatons que I'inégalité et Ia polarisation des gains 
chez les personnes en age de travailler ont assez peu 
vane durant les années 80 et au debut des années 90. Si 
variation ii y a eu, il s'agirait plutOt d'une diminution de Ia 
polarisation durant les années 80 liée a 'augmentation 
du rapport emploi-population chez les femmes et une 
stabilité durant les années 1990 a cause de tendances 
contradictoires, soit une accentuation de l'inégalité des 
gains chez les hommes et une reduction chez les femmes. 

Si I'inegalite et Ia polarisation des gains ont peu vane les 
dix dernières années, pourquoi tant se préoccuper de Ia 
question? Parce que cette stabilité apparente masque 
les changements frappants que l'on observe depuis un 
certain temps sur Ie marché du travail. Les gains de divers 
groupes ont change considérablement. Si l'on considère 
l'ensemble des travailleurs, les gains annuels moyens ont 
a peine vane au cours des années 80 et 90. Cependant, 
les gains reels des hommes faiblement rémunérés et peu 
spécialises ont diminué de façon spectaculaire, ainsi que 
ceux des jeunes travailleurs (de moms de 35 ans), 
particulièrement masculins. Ce recul affiché par les 
hommes est contrebalancé par Ia progression des gains 
de Ia plupart des groupes de femmes, des hommes 
fortement rémunérés et des travailleurs plus âgés. 

(2) What is the impact of the changing pattern of job 
holding on earnings inequality and polarization? 
This is addressed by extending the analysis to 
include all persons of working age. Focusing only 
on those holding jobs excludes one important 
aspect of labour market change: the changing 
propensity of working age people to be employed. 
The manner in which the labour market is 
distributing earnings is not only influenced by 
changing hours of work and hourly wages among 
those who are working, but also by the share of 
the population that holds a job. If the distribution of 
earnings among employed workers remains 
unchanged through time, but the proportion of the 
population with jobs falls, then earnings would be 
more highly concentrated among fewer people (the 
remaining job holders). In that sense inequality 
would have increased.The reverse can occur if the 
employment/population ratio rises. 

We find that earnings inequality and polarization 
among the working age population changed 
relatively little over the 1980s   and early 1990s.   If 
anything, there was a decline in polarization during 
the 1 980s, due to the rising employment/population 
ratio for women, and stability in the 1990s as the 
result of offsetting trends: a rise in earnings 
inequality among men and a decline among 
women. 

If inequality/polarization has changed little in the 
past decade, why all the concern about this issue? 
This apparent stability masks dramatic changes in 
the labour market which have been observed for 
some time. There have been significant changes 
in the earnings of various groups. Among workers 
as a whole, average annual earnings have changed 
little over the 1980s   and 1990s.   But the real earnings 
of men with low pay and skill levels have fallen 
dramatically, as have those of younger workers 
(under age 35), particularly men. Counteracting 
these declines have been gains in the earning of 
most groups of women, higher paid men, and older 
workers. 
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(3) Did the decline in the earnings of the young continue 
in the 1990s, and was it driven by falling hourly 
wage rates or changes in relative working time? 
The polarization in hours worked has played a 
significant role in the change in earnings inequality. 
Here we ask whether hours worked played a role 
in the declining earnings of the young.That is, has 
there been a relative price or quantity adjustment 
among younger workers? 

Much of the decline in the earnings of the young 
(men in particular) occurred in and around the 
1981-82 recession.There was little recovery during 
the expansion, and earnings fell again during the 
1990s.   But unlike the story for the population as a 
whole, this decline is related largely to declining 
hourly wages, not changing relative hours worked. 
There has been a drop in the real hourly wages of 
young people. 

Sources and Methods 
Data from the Survey of Consumer Finances for 

selected years between 1975 and 1995 are used in 
this work. The results are produced for two different 
groups including: (1) all paid workers between the ages 
of 17 and 64 (including all persons with positive wages 
and salaries from paid employment, but not the self-
employe&); and (2) all persons in the working age 
population (between the ages of 17 and 64), whether 
they had positive earnings or not. 

However, earnings inequality varies significantly 
over the business cycle.Therefore, years were selected 
with roughly comparable unemployment rates, as we 
are interested in longer term structural change, not 
cyclical variation. Hence, the results are presented for 
three periods: 1981 to 1989, years with the lowest 
unemployment (7.6% and 7.5%) over the cycle; 1984 
to 1993, years just after the cyclical troughs when 
rates rose to 11.3%  and 11.2%, and 1986 and 1995, 
which allows the inclusion of the latest data point and 
unemployment stood at about 9.5%. 

Changes in the dispersion of annual earnings are 
assessed using three different measures: (1) aggregate 
inequality indexes; (2) polarization measures that 
indicate the change in the distribution of workers by 
earnings level; and (3) indexes indicating the change 
in real earnings among workers at the bottom, middle 
and top of the earnings distribution. The polarization 
measure used is simply the change in the share of 
workers in ten earnings categories. This allows one to 
assess whether the proportion of workers at the bottom 
and top has been increasing at the expense of the 

3) La diminution des gains des jeunesse poui'suit-elle durant 
les années 90 et est-elle sous-tendue par une baisse de 
Ia rémunération horaire ou du nombre relatif d'heures de 
travail? La polarisation en regard du nombre d'heures de 
travail a joué un role important dans l'évolution de l'inégalité 
des gains. La question qui se pose est celle de savoir Si 
les heures de travail ont été un facteur ayant contribué a 
Ia baisse de Ia rémunération des jeunes. En d'autres mots, 
y a-t-il eu un rajustement de prix relatif ou de volume de 
travail chez les jeunes. 

Les gains des jeunes (particulièrement les jeunes 
hommes) ont diminué principalement durant Ia recession 
de 1981-1982. lls se sont peu redresses durant l'expansion 
qui a suivi, puis ont baissé de nouveau durant les années 90. 
A noter, toutefois, que, contrairement a ce qu'on observe 
pour Ia population dans son ensemble, Ia diminution des 
gains des jeunes est liée en grande partie a Ia diminution 
de la rémunération horaire, plutOt qu'au changement relatif 
du nombre d'heures de travail. On constate une baisse 
de Ia rémunération horaire réelle des jeunes. 

Sources et méthodologie 
La présente étude se fonde sur les données tirées de 

l'Enquete sur les finances des consommateurs pour certaines 
années entre 1975 et 1995. Les résultats sont présentés 
pour deux groupes distincts, a savoir 1) les travailleurs 
rémunérés de 17 a 64 ans (c'est-à-diretoutes les personnes 
recevant un salaire ou un traitement positif au titre d'un emploi 
rémunéré, sauf les travailleurs ind6pendants 2 ); et 2) Ia 
population en age de travailler, c'est-à-dire toutes les 
personnes agées de 17 a 64 ans, qu'elles tirent ou non un 
revenu positif d'un emploi. 

Toutefois, comme l'inégalité des gains vane 
considérablement au cours du cycle économique, notre 
analyse porte sur des années pour lesquelles les taux de 
chOmage sont grossierement comparables, car nous voulons 
étudier Ia variation structurelle a long terme plutOt que Ia 
variation cyclique. Ainsi, nous présentons les résultats pour 
trois périodes, a savoir: de 1981 a 1989, années du cycle 
économique durant lesquelles le chômage (7,6 % et 7,5 %) a 
ete le plus faible; de 1984 a 1993, deux années venant 
chacune juste apres un creux du cycle lorsque les taux ont 
augrnenté a 11,3% et 11,2%; et 3)1986 et 1995, afin d'inclure 
le point de données le plus recent avec un taux de chomage 
69,5%. 

Nous nous fondons sur trois mesures distinctes pour 
évaluer Ia dispersion des gains annuels, a savoir: 1) les indices 
globaux d'inégalité; 2) les indices de polansation, qui montrent 
comment évolue Ia repartition des travailleurs selon le niveau 
des gains; et 3) les indices de Ia variation des gains reels 
chez les travailleurs qui se situent au bas, au centre ou au 
sommet de l'échelle des gains. Comme indice de Ia 
polarisation, nous utilisons simplement Ia variation de Ia 
proportion de travailleurs dans dix categories de gains. Cette 
méthode nous permet de determiner si les proportions de 
travailleurs au bas et aux extrémités inférieure et superieure 
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middle. Some commonly used polarization measures, 
such as the ratio of earning in the top decile to those in 
the bottom, are not used because they are not 
applicable to the entire working age population.Three 
inequality measures were calculated, each sensitive 
to change in a particular part of the earnings distribution. 
In virtually all cases they produce the same general 
result. In the interest of brevity, only the gini coefficient 
is shown in this report. (The other results are available 
on request.) 

Aside from measures of inequality and polarization, 
another way of assessing inequality trends is to focus 
directly on the change in earnings of workers at the 
top and bottom of the distribution. The issue in inequality 
debates is often the extent to which earnings of workers 
at the bottom of the distribution have fallen. Our story 
starts by examining trends in earnings (all data are in 
constant dollars). 

Inequality and Polarization Trends Among 
Paid Workers 

When studying trends in the dispersion of earnings, 
the change in real earnings of lesser and higher paid 
workers is of central importance. Earnings inequality 
may be rising during a period when everyone's earnings 
are increasing; both the rich and the poor are getting 
richer. That is a very different situation than one where 
inequality is rising because real earnings among lower 
paid workers is falling, while rising among the higher 
paid; the rich are getting richer, the poor poorer. 
Changes in earnings patterns are behind the trends in 
inequality and polarization, and hence we focus on 
these trends first. A number of points become evident: 

• Among paid workers as a whole, there is little 
evidence that the earnings of workers at the bottom 
of the distribution fell, while those of others 
increased. Growth in annual earnings at the bottom 
of the distribution is very cyclically sensitive. Using 
the years with similar unemployment rates outlined 
earlier, however, reveals that earnings growth 
among workers at the bottom of the distribution 
was not significantly different from that of workers 
in the middle or top of the distribution (Figure 1, 
Table 1). Between the first two sets of years (1981 
and 1989,1984 and 1993) the growth rate in 
earnings among all workers in the bottom two 
deciles was above that for paid workers as a whole. 

de Ia courbe de repartition ont augmente, aux dépens des 
travailleurs situés au centre. Nous ne nous appuyons toutefois 
pas surcertaines mesures de polarisation courantes, comme 
le ratio des gains du décile supérieur a ceux du decile inférleur, 
car elles ne sappliquent pas a 'ensemble de Ia population en 
age de travailler. Nous avons calculé trois indices de l'inégalité 
ici. Chacun est sensible ala variation d'une fraction particulière 
de Ia courbe de repartition des gains. Dans presque tous les 
cas, ils produisent le même résultat general. Par souci de 
brièveté, nous ne présentons que les données concernant le 
coefficient de Gini. Les autres résultats sont disponibles sur 
demande. 

Un autre moyen de cerner les tendances de Ia disparité 
des gains qu'avec les mesures d'inegalite et de polarisation 
consiste a se concentrer directement sur Ia variation des gains 
des travailleurs qui se situent aux extrémités inférieure et 
supérieure de Ia courbe de repartition. En matiére d'inegalite 
des gains, Ia question souvent débattue est celle de savoir 
dans queue mesure les gains des travailleurs situés au bas 
de l'échelle ont diminué. Pour répondre a cette question, ii 
taut commencer par examiner les tendances des gains (toutes 
les données sont en dollars constants). 

Tendances de l'inégalité et de Ia polarisation des 
gains - travailleurs rémunérés 

Pour étudier les tendances en matiére de dispersion des 
gains, il est essentiel d'examiner Ia variation des gains reels 
des travailleurs les mieux et les moms bien rémunérés. II se 
pourrait que l'inégalité s'accentue durant une période oü les 
gains de tout le monde augmentent, donc oü les pauvres ainsi 
que les riches deviennent plus riches. Cette situation différe 
nettement de celle oü l'mnegalité des gains s'accentue parce 
que les gains des travailleurs les moms bien rémunérés 
diminuent, tandis que ceux des travailleurs fortement 
rémunérés augmentent. Le cas échéant, les riches deviennent 
de plus en plus riches, tandis que les pauvres continuent a 
s'appauvrir. Puisque les variations de Ia courbe des gains 
sous-tendent l'inegalite et Ia polarisation des gains, nous 
commençons par examiner ces variations. Plusieurs points 
deviennent alors évidents. 

• En ce qui concerne l'ensemble des travailleurs rémunérés, 
peu de données indiquent que les gains des personnes 
situées a l'extrémité inférieure de Ia courbe de repartition 
ont diminué, alors que ceux des autres travailleurs ont 
augmenté. La croissance des gains annuels des 
personnes situées au bas de l'échelle est trés sensible 
aux variations du cycle économique. En revanche, Ia 
comparaison des années pour lesquelles les taux de 
chômage sont similaires mentionnées précédemment 
montre que Ia croissance des gains des travailleurs ayant 
les gains les plus faibles ne diffère pas significativement 
de celle des gains des travailleurs au centre ou ayant les 
gains les plus élevés (Figure 1, tableau 1). Entre les deux 
premieres paires d'années (de 1981 a 1989 et de 1984 a 
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Between the mid-1980s and mid-1990s, it was 
marginally lower. 

• This contrasts with the view one gets using the end 
points of the periods and ignoring cyclical variation. 
Average earnings between 1981 and 1995 were 
virtually unchanged, but those in the bottom half of 
the distribution fell by between 3.5% and 11.4% 
(depending upon the decile), while those in the top 
two deciles rose by 1.0% and 5.5%. There are 
probably two reasons for this clear evidence of an 
increase in the dispersion of earnings. First, these 
years are in different parts of the cycle. Second, 
earnings in the bottom decile did fall between 1994 
and 1995, because low income earners suffered 
more as they usually do from unusually weak 
economic growth. 

But what if we focus on men and women separately? 

• Among men the rich are getting richer, the poor 
poorer. The familiar pattern is observed of declines 
in earnings among lower paid workers with 
increases among the higher paid. This occurred 
during all three periods, and in dramatic fashion. 
Over the 1980s,   earnings among employed men 
in the bottom three deciles fell by around 13%, while 
rising by 1.0% and 4.3% in the top two deciles 
(Figure 1, Table 1). A similar story is observed over 
the 1986 to 1995 period, as the bottom decile fell 
by 9%, while rising 5% among those at the top. 

1993), le taux de croissance des gains agréges des 
travailleurs des deux déciles inférieurs était supérieur a 
celui de l'ensemble des travailleurs rémunérés. Par contre, 
du milieu des années 80 au milieu des années 90, il a été 
légerement plus faible. 

• Ces résultats sont en contraste avec l'image que l'on 
obtient si on examine les points extremes des périodes et 
qu'on ne tient pas compte des variations cycliques. De 
1981 a 1995, les gains moyens n'ont virtuellement pas 
change, mais les gains des personnes situées dans Ia 
moitié inférieure de Ia courbe de repartition ont subi une 
baisse de l'ordre de 3,5 % a 11,4 % (selon le décile), landis 
que ceux des personnes des deux déciles supérieurs ont 
affiché une hausse de l'ordre de 1,0 % a 5,5 %. Cette 
situation a probablement deux causes qui tOmoignent 
manifestement d'une accentuation de Ia dispersion des 
gains. Premièrement, les années observées correspon-
dent a des segments distincts du cycle économique. 
Deuxièmement, les gains des personnes du décile inférieur 
ont baissé de 1994 a 1995, parce que, comme a l'habitude, 
les bas salaries souff rent davantage quand Ia croissance 
économique est faible. 

Examinons maintenant séparément Ia situation des hommes 
et celle des femmes: 

• Dans le cas des hommes, les riches deviennent plus 
riches, tandis que les pauvres s'appauvnssent davantage. 
On observe Ia tendance familière, autrement dit une 
diminution des gains des travailleurs les moms bien 
rémunérés, parallèlement a une augmentation de ceux 
des travailleurs fortement rémunérés. Ce phénomène se 
manifeste de facon frappante durant les trois périodes 
étudiées. Au cours des années 80, les gains des hommes 
occupes appartenant aux trois déciles inférieurs ont baissé 
d'environ 13%, landis que ceux des hommes occupes 
des deux déciles supérieurs ont augmente de 1,0 % et de 
4,3 % (Figure 1, tableau 1). Un tableau similaire se degage 
pour Ia période de 1986 a 1995, durant laquelle le décile 
inférieur a baissé de 9 %, landis que le décile superieur a 
augmente de 5 %. 

• Virtually all employed women, on the other hand, 	• Par contre, les femmes occupées ont toutes vu augmenter 
saw their earnings increase.There were substantial 	leurs gains. Ceux de l'extrémité inférieure de Ia courbe 
increases at the bottom of the distribution of 10% 	de repartition ont augmenté fortement de 10 % a 20 % 
to 20% over the 1980s,   and from 0% to 13% 	durant les années 80, et de 0 % a 13 % du milieu des 
between the mid-i 980s and mid-i 990s, largely due 	années 80 au milieu des années 90, en grande partie a 
to more weeks worked. 	 cause de plus de semaines de travail. 

This increase in female earnings contributed to 
the stability in total earnings inequality. It offset a decline 
in earnings among men in all segments of the earnings 
distribution except at the very top (where earnings 
among both men and women rose). The end result is 
comparable earnings trends across the ten deciles 
(Figure 1). It must be remembered, however, that even 

Cette croissance des gains des femmes explique 
partiellement pourquoi l'écart entre les gains demeure stable. 
En effet, elle fait pendant a une diminution des gains des 
hommes a tous les niveaux de Ia courbe de repartition, sauf a 
l'extrémité supérieure (ou aussi bien les gains des hommes 
que ceux des femmes ont augmente). Par consequent, Ia 
tendance vane peu d'un des dix déciles a I'autre (Figure 1). 
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though women experienced earnings gains in the 
1980s,   and lower paid men experienced losses, men 
still earn substantially more than women. In 1995, men 
in the top decile had average earnings of $78,000, 
women $54,000; in the bottom decile men earned an 
average $2,200, women $1,500 (in constant 1993 
dollars). 

Inequality Among Paid Workers 
The earnings trends just described are reflected 

in inequality. Among all paid workers, inequality has 
risen only slowly if at all over the late 1980s   and early 
1990s,   aside from cyclical fluctuations. Figure 2 shows 
the cyclical variation is quite evident in the gini 
coefficient, the most commonly used measure of 
earnings inequality. When inequality is compared for 
all three sets of years, they show very little change for 
such long periods, although inequality among men 
appears to have risen significantly while among women 
little change is observed (Figure 2). 

If workers are increasingly polarized at the bottom 
and top of the earnings distribution, this is not 
necessarily the same as rising earnings inequality. 
These are two different concepts with their own 
measures. Essentially, inequality measures are 
concerned with changes in the share of earnings 
received by persons in different parts of the distribution. 

Néanmoins, II ne faut pas perdre de vue que, malgré Ia hausse 
des gains des femmes et Ia baisse de ceux des hommes 
faiblement rémunérés durant les années 80, les gains annuels 
des hommes demeurent nettement plus élevés que ceux des 
femmes. En 1995, les hommes du décile supérieur ont gagné, 
en moyenne, 78000 $, tandis que leurs homologuesfeminins 
n'ont gagné que 54 000 $; en ce qui concerne le décile 
inférieur, les hommes ont gagné, en moyenne, 2 200 $, tandis 
que les femmes ont gagne 1 500 $ (en dollars constants de 
1993). 

Inegalité chez les travailleurs rémunérés 
L'inégalité des gains reflète les tendances 

susmentionnées. Si on observe l'ensemble des travailleurs 
rémunérés, mises a part les fluctuations cycliques, on constate 
que l'inégalité des gains s'est accentuée lentement, si elle 
s'est accentuée du tout, durant les années 80 et au debut 
des années 90. Le Figure 2 montre que Ia variation cyclique 
est assez évidente dans Ia valeur du coefficient de Gini, qui 
est l'indice d'inegalite des gains le plus frequemment utilisé. 
Si on compare l'inégalite des gains pour trois paires d'années, 
on constate qu'ils n'augmentent que peu durant de telles 
longues périodes, même Si on note une accentuation 
importante de I'inegalite des gains chez les hommes, mais 
peu de changements chez les femmes (Figure 2). 

Le fait qu'on assiste a une concentration de plus en plus 
forte de travailleurs aux extrémités supérieures et inférieures 
de Ia courbe de repartition des gains ne signifie pas 
nécessairement que I'inégalite des gains s'accentue. Nous 
avons affaire ici a deux concepts distincts auxquels sont 
associées des mesures propres. Essentiellement, les 
mesures d'inégalite visent a évaluer les variations de Ia part 
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Table 1 
	

Tableau 1 
Percent Change in Real° Earnings by Decile, All Paid 

	
Taux de variation des gains réels* selon le déclle, 

Workers 
	 ensemble des travailleurs rémunérés 

hu e  

[1:rJe 

Earnings 

Gains 1981 

% Change 

Taux de 
variation 81-89 

Men and Women - Hommes et femmes 

	

Earnings 	% Change 	Earnings 

	

Gains 1984 	Taux de 	Gains 1986 
variation 84-93 

% Change 

Taux de 
variation 86-95 

% Change 

Taux de 
variation 81-95 

2.0 +1.5 1,6 +6.6 1.9 -4.9 -11.4 
2 5.5 +4.0 4.8 +4.2 5.3 +4.8 -4.1 
3 10.5 +0.8 8.9 +1.8 9.5 +4.8 -5.0 
4 15.8 -2.0 13.7 +2.9 14.5 +3.4 -5.4 
5 20.9 -1.4 18.8 +23 19.7 +23 -3.5 
6 25.8 -2.2 24.1 +2.4 24.9 +1.7 -2.0 
7 31.2 -1.9 29.8 +2.0 30.3 +1.2 -1,7 
8 37.3 -0.5 36.2 +13 37.1 +0.3 -0.2 
9 45.4 +0.6 44.4 +2.8 45.3 +1.1 .1.0 

10 65.3 +3.0 63.1 +7.2 66.1 +4.2 +5.5 
All Deciles - bus lea déclles 26.0 +0.2 24.5 +3.7 25.5 +2.3 +0.1 

Men - Hommes 

1 3.3 -13.0 2.0 -0.2 2.4 -9.0 -31.7 
2 9.7 -12.1 6.4 -3.2 7.4 -1.3 -24.5 
3 17.0 -13.4 12.5 -4.1 13.8 -3.2 -21.6 
4 23.7 -10.1 19.1 -4.0 20.5 -4.7 -17.7 
5 29.2 -6.5 25.7 -3.3 26.9 -4.6 -12.3 
6 34.0 -2.9 31.8 -2.5 32.6 -4.6 -8.5 
7 38.8 -1.1 37.3 -0.8 38.3 -3.5 -4.7 
8 44,4 +0.5 43.2 +0.5 44.3 -1.9 -2.2 
9 52.2 +1.0 50.9 +2.6 52.2 +0.6 +0.5 

10 73.2 +4.3 70.2 +9.3 74.4 +4.6 +6.2 
All Deciles - bus lea déclles 32.6 -1.7 29.9 +1.5 31.3 -0.9 -4.8 

Women - Femmes 

1 1.3 +16.2 1.2 +15.3 1.5 +0.4 +9.8 
2 3.8 +19.7 3.6 +13.2 4.1 +9.1 +17.1 
3 6.7 +18.1 6.6 +9.1 6.9 +12.8 +17.5 
4 10.1 +15.4 10.0 +10.1 10.4 +10.6 +13.6 
5 14.1 +10.4 13.6 +11.3 14.2 +10.5 +11.9 
6 17.9 +10.0 17.7 +11.7 18.2 +11.3 +13.4 
7 21.7 +8.0 21.8 +10.4 22.7 +8.8 +13.7 
8 25.6 +7,8 26.2 +11.0 26.7 +10.8 +16.1 
9 31.4 +7.5 32.3 +11.4 33.2 +10.6 +17.0 

10 45.8 +8.5 46.6 +13.3 48.5 +11.3 +17.9 
All Deciles - bus les déclles 17.8 +9.5 18.0 +11.7 18.6 +10.6 +15.7 

In 000s of constant 1993 dollars. 
En milliors do dollars constants do 1993 

If earnings are transferred such that the share of 
earnings of someone in the bottom of the distribution 
rises and that of someone in the top falls, inequality 
falls. Polarization, on the other hand, is concerned 
with the share of workers that are at the bottom, middle 
or top of the earnings distribution. If the proportion of 
workers in the middle of the distribution falls, and 
the proportion at the top and/or bottom increases, 
polarization rises. Thus, earnings inequality basically 
deals with shifts in the share of earnings, while 
polarization is concerned with shifts in the distribution 

des gains reçus par les person nes situées aux divers niveaux 
de Ia courbe de repartition. S'il se produit un transfert de 
gains, si bien que Ia part des personnes situées a l'extrémité 
inférieure de l'échelle augmente alors que celle des personnes 
situées au haut de l'Ochelle diminue, alors I'inegalite des gains 
diminue. En revanche, Ia polarisation a trait aux proportions 
de travailleurs qui se situent a l'extrémité inférieure, au centre 
et a l'extrémité supérieure de Ia courbe de repartition des 
gains. Si Ia proportion de travailleurs au centre de Ia courbe 
de repartition diminue et que les proportions au haut et au 
bas de l'échelle augmentent, Ia polarisation s'accentue. Donc, 
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of the share of workers. Inequality asks whether the 
condition of workers at the bottom (or top) of the 
distribution has changed (with respect to earnings), 
while polarization asks whether the number of workers 
in various parts of the distribution has changed. 

Earnings polarization 
is measured here by 
dividing the earnings 
distribution into ten 
roughly equal categories, 
and then asking if the 
share of workers in these 
categories changes. 
Overall, there is no clear 
trend in polarization 
during any of the three 
periods that are at the 
same point of the 
business cycle. Table 2 
shows the change in the 
share of workers between 
1981-89, 1984-93 and 
1986-95. During no period 
is there a clear trend 
towards a "declining 
middle" in the earnings distribution. If one restricts the 
analysis to particular subsets of workers, however, 
rising polarization is observed for the 1980s,   but not 
the 1990s. 

• Among employed men, there was a dramatic rise 
in polarization in the 1980s,   but no change between 
the mid-i 980s and the 1990s.   Between 1981 and 
1989, the share of men in the two bottom earnings 
levels rose by 20 percentage points, while the share 
in the top two rose 44 points. This was associated 
with a significant decline in the share of men in the 
middle of the earnings distribution (Table 2). During 
the 1986-95 period there is little change. If the 
analysis is restricted to men working full-time full-
year (in order to eliminate the effects of changing 
patterns of part-time/part-year work), increasing 
polarization is evident in both the 1980s,   and to a 
lesser extent, between the mid-i 980s and the 
1990s. 

grosso modo, les mesures de l'inégalité des gains ont trait 
aux modifications de Ia part des gains revenant aux diverses 
personnes, tandis que Ia polarisation vise les variations de Ia 
repartition des travailleurs. La mesure de l'inegalite consiste 
a determiner si les conditions des travailleurs situés a 
l'extrémité inférieure (ou superieure) de Ia courbe de repartition 
ant change (en ce qui concerne les gains), tandis que Ia 
mesure de Ia polarisation consiste a determiner s'il y a eu 
variation des proportions de travailleurs aux divers niveaux 
de la courbe de repartition. 

Id, nous mesurons In 

polarisation des gains en 
divisant Ia courbe de 
repartition des gains en dix 
categories approximati-
vement égales, puis en 
determinant si Ia proportion 
de travailleurs dans 
chacune de ces categories 
a vane. Dans l'ensemble, 
on ne décèle aucune 
tendance évidente a Ia 
polarisation au cours des 
trois periodes a peu prés a 
un méme point du cycle 
economique. Le tableau 2 
illustre Ia variation de Ia 
proportion de travailleurs 
de1981 à1989,de1984à 
1993 et de 1986 a 1995. 

Durant aucune de ces periodes, on ne constate une tendance 
manifeste a Ia cC  contraction de Ia classe moyenne "en ce qui 
concerne Ia repartition des gains. Toutefois, si on limite 
l'analyse a des sous-ensembles particuliers de travaiUeurs, 
on note une nette accentuation de Ia polarisation durant les 
années 80, mais non durant les années 90. 

• Chez les hommes occupés, Ia polarisation des gains s'est 
accentuée fortement durant les années 80, mais aucun 
changement ne se degage pour Ia période allant du milieu 
des années 80 et les années 90. Entre 1981 et 1989, Ia 
proportion d'hommes dans les deux quintiles inférieurs 
de gains a augmenté de 20 points, tandis que celle dans 
les deux quintiles supérieurs a augmenté de 44 points. 
Ces mouvements Sont conjugués a une diminution 
importante de la proportion d'hommes dans les quintiles 
cent raux de Ia repartition des gains (tableau 2). De 1986 
a 1995, on ne note aucun changement sensible. Si on 
limite I'analyse aux hommes occupés a temps plein toute 
l'année (af in d'éliminer les effets du changement temps 
partievtravail une partie de l'année), on constate que Ia 
polarisation est devenue plus prononcée durant les 
années 80 et, dans une moindre mesure, du milieu des 
années 80 aux années 90. 
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Table 2 
Change In the Share of Paid Workers 

Tableau 2 
Variation de Ia proportion de travailleurs rémunérés 

Earning Levels in 1981 - Niveaux des gains en 1981 1981-89 1984-93 1986-95 

Employed - Parsonnes occupées 

Men and Women - Hommes at fammes 

<$2,200- Moms de 2 200 $ -6.0 -1.8 1.0 
$2,200 - $4,618 -2.0 5.9 -7.5 
$4,619 - $7,637 7.0 -1.0 7.8 
$7,638 - $10,606 0.0 0.0 -4.0 
$10,607 - $13,515 3.0 0.0 3.3 
$13,516 - $16,420 -2.0 -2.4 -3.1 
$16,421 - $19,814 -5.0 5.5 5.2 
$19,815 - $23,755 2.0 0.0 2.1 
$23,756 -$29,500 -7.0 -5.7 -1.0 
>$29,500 - Plus de 29 500$ 11.0 -1.6 -3.4 

Men - Hommes 

<$3,622 - Moms de 3 622 $ 10.0 -0.7 -4.8 
$3,622 -$7,716 10.0 1.9 7,7 
$7,717 - $12,000 5.1 1.9 -0.9 
$12,001 - $15,426 -10.8 -1.3 1.2 
$15,427 - $18,356 -15.0 -9.6 0.0 
$18,357- $21,000 -15.3 10.1 0.0 
$21,001 - $24,000 -17.3 -12.8 -16.1 
$24,001 - $27,664 -10.7 -10.1 2.3 
$27,665 - $33,440 14.0 -10.3 -10.3 
$33,440 - Plus de 33 440 $ 30.0 23.8 20.3 

Women - Femmes 
<$1,500- Moms de 1 500 $ -4.0 0.0 9.7 
$1,501 - $3,000 -15.0 0.0 2.1 
$3,001 - $4,842 7.9 9.9 -13.1 
$4,843 - $7,000 4,1 -1.0 13.0 
$7,001 - $9,265 7.8 -5.0 -10.3 
$9,266- $11,500 2.0 -1.1 14.1 
$11,501 - $13,620 9.0 9.0 8.5 
$13,621 - $16,172 -3.0 -2.2 -10.8 
$16,173 - $20,568 -4.0 -3.7 2.0 
>$20,568 - Plus de 20 568 $ -4,0 -2.4 -9.8 

• The opposite was occurring among all employed 	• 
women in the 1980s,   as the share at the bottom 
and top was declining and the middle was rising 
(Table 2). Polarization was decreasing, to some 
extent offsetting the trend for men. 

Cest l'inverse qu'on observe durant les années 80 dans 
le cas de l'ensemble des femmes occupees, puisque les 
proportions de travailleuses des déciles inférieur et 
superieur ont diminué, tandis que celles des déciles 
centraux ont augmente (tableau 2). Donc, Ia polarisation 
des gains a diminué, phénomène qui, dans une certaine 
mesure, a contrebalancé Ia tendance observée chez les 
hommes. 

One can think about the earnings distribution as a 
large tent. If we restrict the tent to employed persons, 
we observe some small change in the overall shape of 
the tent over the past decade. What has been more 
significant is the movement within the tent as people 
exchange positions; some groups of workers have 
made gains, others have seen their relative position 
worsen. Generally speaking, relative annual earnings 
have tended to fall for the young and lower paid/less 
skilled men, while increasing among older workers, 

Imaginons Ia courbe de repartition des gains comme une 
immense tente. Si nous ne laissons entrer dans cette tente 
que les personnes occupees au cours de Ia derniere décennie, 
nous observons de faibles variations de sa forme générale. 
Par contre, le mouvement a I'intérieur de Ia tente a mesure 
que les occupants changent de position est plus significatif. 
En effet, certains groupes de travailleurs ont progressé, tandis 
que d'autres ont vu s'affaiblir leur position relative. En general, 
les gains annuels relatifs des jeunes travailleurs, ainsi que 
ceux des hommes peu specialisés et mal rémunérés ont 
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more highly paid/skilled men, and women. But what 
happens if we allow persons not employed into the 
tent? Do we then see a change in the overall shape 
overtime, with inequality rising or falling? 

Inequality and Polarization Trends Among 
the Working Age Population 

Inequality measures for the entire working age 
population add another dimension. Here, both the 
change in the propensity of people to hold jobs (the 
employment/population ratio) and earnings distributions 
(among those employed) are considered, as both 
influence the dispersion of earnings. 

Restricting measures of earnings inequality to paid 
workers presents a partial picture. Suppose overall 
employment changes such that there was a decline in 
the proportion of workers employed. Workers who were 
employed in an earlier period would have no earnings 
in the present period, leading to a rise in earnings 
inequality. However, they would be excluded from the 
calculation based only on paid workers. The opposite 
could occur if employment opportunities expanded, and 
a greater share of people were working. Groups of 
workers who tended to have zero earnings in an earlier 
period would now be employed, usually with low 
earnings. Based only on the population of earners, there 
is an increase in earnings inequality, as the number of 
persons with low earnings increased. But if the entire 
population is included, earnings inequality would fall 
as workers went from zero earnings to low earnings. 

Inequality Trends 
The inequality indexes suggest little change in 

inequality among the population aged 17 to 64 as a 
whole. For example, the gini coefficient fell 3.2% over 
the 1980s and was little changed between 1986 and 
1995 (at .573 and .578) and between 1975 and 1995 
(at .585 and .578).The cyclical variation is quite evident, 
and removing it results in a gini which is essentially flat 
for the entire working age population over the entire 
period (Figure 3). 

This overall stability is the result of two offsetting 
trends. There was a significant decline in earnings 
inequality among women of working age. This was the 
result of more women entering employment, with the 
lower paid in particular working more weeks per year, 
and rising earnings for all women.The gini (with cyclical 
variation removed) fell by 9.9% between 1977 and 
1990, and has remained flat since that time, probably  

diminué, tandis que les gains des travailleurs plus ages, des 
travailleurs specialisés bien rémunérés et des femmes ont 
augmente. Mais, que se passerait-il Si nous laissions entrer 
dans Ia tente les personnes sans emploi? Observions-nous 
alors une modification de Ia forme génerale au cours du temps, 
avec une inegalite qui augmente cu diminue? 

Tendances de l'inegalite et de Ia polarisation des 
gains - personnes en age de travailler 

Les indices d'inegalité pour l'ensemble de Ia population 
en age de travailler ajoutent une autre dimension. lci, on tient 
compte a Ia fois de Ia variation de Ia propension des personnes 
a occuper un emploi (rapport emploi-polulation) et de Ia 
repartition des gains (chez les personnes occupées) puisque 
ces paramétres ont tous deux une incidence sur Ia dispersion 
des gains. 

Limiter Ia mesure de l'inégalité des gains a Ia population 
de travailleurs rémunérés ne permet de brosser qu'un tableau 
incomplet de Ia situation. Supposons que Ia proportion de 
travailleurs occupés diminue. Le cas échéant, certains 
travailleurs occupés durant une période de référence 
antérieure auraient des gains nuls durant Ia période courante, 
ce qui risquerait d'accentuer l'inégalité des gains. Cependant, 
ces travailleurs seraient exclus des calculs fondés uniquement 
sur les travailleurs rémunérés. La situation inverse pourrait se 
produire si les chances d'emploi augmentaient et qu'une plus 
forte proportion de personnes travaillait. Certains groupes de 
travailleurs dont les gains avaienttendance a être nuls durant 
Ia période de référence antérieure occuperaient maintenant 
un emploi, probablement peu rémunéré. En ne se fondant 
que sur Ia population de travailleurs rémunérés, ii y aura une 
augmentation de l'inégalite des gains, a mesure que Ia 
proportion de personnes faiblement rémunérées augmente. 
Par contre, si on tenait compte de l'ensemble de la population, 
on constaterait que Ia disparité des gains diminue, car nombre 
de travailleurs passeraient de gains nuls a des gains faibles. 

Inégalité des gains 
Les indices d'inégalité donnent a penser que, pour Ia 

population en age de travailler dans son ensemble (personnes 
de 17 a 64 ans), l'inegalite a peu vane. Par exemple, le 
coefficient de Gini a diminué de 3,2 % au cours des années 80 
et n'a pratiquement pas vane de 1986 a 1995 (de 0,573 a 
0,578) et de 1975 a 1995 (0,585 et 0,578). Les variations 
cycliques sent manifestes; les éliminer résulte en un coefficient 
de Gini virtuellement constant pour I'ensemble de Ia population 
en age de travailler durant toute Ia période (Figure 3). 

Cette stabilité globale est le résultat de deux tendances 
compensatoires. D'une part, l'inégalité des gains a diminué 
considérablement chez Ies femmes en age de travailler, car 
un plus grand nombre de femmes font maintenant partie de 
Ia population active, les travailleuses faiblement rémunérées 
travaillent durant un nombre de plus en plus élevé de semaines 
par année et les gains de toutes des femmes ont augmenté. 
Le coefficient de Gini (après elimination des variations 
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due to the levelling off of their employment/population 
ratio. 

cycliques) a diminuê de 9.9 % de 1977 a 1990 et est demeuré 
constant depuis, probablement a cause du plafonnement du 
rapport emp!oi-population. 

But there was also an 
increase in earnings 
inequality among working 
age men.The gini for men 
rose more or less conti-
nuously between 1977 
and 1995, increasing 
18.9%. This stemmed 
from the lower paid 
working both fewer hours 
per week and weeks per 
year, average earnings 
falling among the lower 
paid, and the share with 
zero earnings rising, 
particularly in the 1990s.   

D'autre part, l'inégalité 
des gains a augmente 
chez les hommes en age 
de travailler. Le coefficient 
de Gini pour les hommes 
a augmenté plus ou moms 
continuellement de 1977 a 
1995, Ia hausse se chif-
frant a 18,9 %. Les travail-
leurs faiblement rémunérés 
sont occupés un moms 
grand nombre d'heures par 
semaine et de semaines 
par an, les gains moyens 
des travailleurs les moms 
rémunérés ont diminué et 
Ia proportion de travailleurs 
dont les gains sont nuls a 
augmente, particulière-
ment durant les années 90. 

Polarization Trends 
What do the polarization measures used earlier 

show? Among the working age population, the share 
of workers at the bottom of the earnings distribution 
with zero earnings was little changed, from 25.8% in 
1981 to 26.1% in 1995 (Table 3). This is the result of 
offsetting trends: an increase in the share of men 
without earnings from 15.9% to 21.3% (related in part 
to declining employment/population ratios among older 
men), and a drop in the proportion of women without 
earnings. 

What about the "declining middle", the notion that 
fewer people found themselves in the middle of the 
earning distribution, more at the extremes? If anything 
the middle increased for the working age population 
as a whole. The share in the middle of the distribution 
rose 20 percentage points during the 1980s,   while the 
share at the top and bottom of the distribution fell. A 

Tendances de Ia polarisation 
Qu'indiquent les indices de polarisation utilisés 

antérieurement? Parmi les personnes en age de travailler, Ia 
part des travailleurs qui se situent au bas de l'échelle de 
repartition des gains et qui ont des gains nuls a peu vane de 
1981(25,8 %) a 1995(26,1 %) (tableau 3). De nouveau, cette 
situation est le résultat de tendances compensatoires, a savoir 
une augmentation de Ia proportion d'hommes dont les gains 
sont nuls (liée en partie a Ia diminution du rapport emploi-
population chez les hommes d'âge mür) de 15,9 % a 21,3 % 
et une diminution de Ia proportion de femmes n'ayant pas de 
gains. 

D'aucuns se préoccupent de Ia contraction de Ia classe 
moyenne ", notion selon laquelle de moms en moms de 
personnes se situent au centre de Ia courbe de repartition 
des gains et de plus en plus aux extrémites. La fraction centrale 
aurait plutOt augmenté pour l'ensemble des personnes en age 
de travailler. La proportion occupant le centre de la répartitiort 
a augmente de 20 points durant les années 80, tandis que 

Table 3 
Proportion of the Working Age Population with No 
Earnings 

Tableau 3 
Proportion de personnes en age de travailler dont lea gains 
sont nuls 

Year Men and Women Men Women 

Année 	 Hommes et femmes Hommes Femmes 

1981 25.8 15.9 35.7 
1984 26.8 18.2 35.4 
1989 22.2 16,2 28.0 
1993 26.0 21.0 30.9 
1995 26.1 21,3 30.9 
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les proportions de personnes dans les classes inférieure et 
supérieure ont diminué. On note une tendance similaire pour 
Ia période aVant de 1984 a 1993, mais, entre 1986 et 1995, ii 
n'y a pas de changement dans la polarisation. 

Selon ces données, Ia polarisation des gains aurait 
diminué au cours des années 80 et vane trés peu au cours 
des années 90. Encore une fois, ces résultats reflètent des 
tendances contradictoires chez les hommes et chez les 
femmes. Durant les trois périodes étudiées, Ia polarisation 
des gains s'est accentuée chez les hommes en age de 
travailler eta diminué chez leurs homologues féminins. Durant 
chaque peniode, Ia proportion d'hommes a augmenté dans 
les classes inférieure et supénieure de Ia courbe de repartition, 
mais diminué dans les classes centrales. Par contre, chez les 
femmes, c'est l'inverse qu'on observe. La proportion de 
femmes a diminué dans les classes inférieure et supénieure 
de Ia courbe de repartition, mais a augmente dans les classes 
cenitrales. 

similar trend is observed for the 1984-93 period, but 
by 1986-95 there is no observable change in 
polarization. 

These data suggest decreasing polarization during 
the 1980s   and little change in the 1990s. As has often 
been the case, this is again a story of offsetting trends 
between men and women. In all three periods, there 
has been increasing polarization among men in the 
working age population, and decreasing polarization 
among women. The share of men at both the bottom 
and top of the distribution rose in all periods, while the 
share in the middle declined. Among women the 
opposite is true, as the bottom and top of the distribution 
has declined while the share in the middle has 
increased. 

Table 4 	 Tableau 4 
Change in the Share of Earnings of the Working Age 	Variation de Ia proportion des gains des personnes en age 
Population 	 de travailler 

Percentage Point change - Changement en points cie pourcentage 
Earning Levels in 1981 - Niveaux des gains en 1981 

1981-89 	 1984-93 	 1986-95 

Men and Women - Hommes at temmes 

<$1,092- Moms de 1092 $ -11.0 -3.5 3.8 
$1,093 -$4,035 10.0 5.3 -11.4 
$4036 - $8,008 24.0 6.5 -1.0 
$8,009 - $12,091 22.0 -1.2 4.3 
$12,092 - $16,000 9.2 2.6 9.6 
$16,001 - $20,644 -2.0 8.1 -5.2 
$20,645 -$27,000 -4.0 3.1 1.0 
>$27,000 - Plus de 27 000 $ -24.8 -7.1 -3.2 

Men - Hommes 

<$1,664 - Moms de 1 664 $ 2.5 8.5 17,9 
$1,665 -$5,893 -2.0 -4.9 -20.0 
$5,894 - $10,800 8.0 -10.3 -13.7 
$10,801 - $15,184 -11.0 -10.1 -6.1 
$15,185 -$18,778 -16.0 -11.9 -18.2 
$18,779 -$22,004 -21.0 -11.9 -29.4 
$22,005 - $26,012 -9.0 -13.1 -19.1 
$26,013 - $32,233 13.0 -10.0 -5.4 
>$32,233 - Plus de 32 233 $ 32.0 20.4 37.7 

Women - Femmes 

<$800- Moms de 800 $ -12.3 -9.0 -2.9 
$801 -$3,000 51.5 36.4 8.3 
$3,001 - $6,022 62,7 32.0 12.5 
$6023 - $9,648 84.0 32.4 20.3 
$9,649 -$13,086 -17.0 11.6 -3.8 
$13,087 - $17,732 -51.0 -21.6 -13.8 
>$17,732 - Plus de 17 732 $ -82.0 -51.4 -39,7 
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To summarize, the broad perspective on the 
manner in which the labour market is distributing 
earnings, the story of rising polarization and inequality 
is not apparent since the mid-1980s. And when the 
combined effects of both changes in the employment/ 
population ratio and earnings among job-holders are 
included, inequality did not rise during the 1980s or 
1990s. But this aggregate result is the culmination of 
numerous offsetting trends, some of which have 
resulted in deteriorating conditions for many workers. 
One such trend has been the decline in earnings of 
the young. 

The Rising Earnings Differential 
Between the Young and the Old 

The goal here is to determine to what extent the 
rising earnings gap between young and old is 
associated with changes in hourly wages or hours 
worked. We focus on all workers, including part-time 
and full-time. This is necessary if one is to capture all 
the changes taking place in patterns of working time 
(either changes in weeks per year or hours per week). 

Earnings Among Young Men 
Much of the decline in earnings among young 

men aged 18 to 24 occurred during the early 1980s 
(Figure 4). Nearly two-thirds of the 36% drop in earnings 
between 1979 and the early 1990s   occurred between 
1979 and 1983. There was little recovery during the 
late 1980s, and a smaller decline during the 1990s 
recession. Among 25-34 year olds, most of their 14% 
since 1979 decline was in the early 1980s   recession, 
again with no recovery through the rest of the 1980s.   
There have been significant changes in the number of 
young people working part-time over this period, but 
this is not entirely responsible for these trends, as the 
same general pattern is 
observed for full-time 
workers. 

To assess the role of 
hours worked and hourly 
wages in these trends, we 
examine four variables: 
annual earnings, annual 
weeks worked, hours per 
week, and hourly wage 
rate. To do so requires 
data from three special 
surveys: the Survey of 
Work History of 1981, the 
Labour Market Activity 

En résumé, si on examine Ia repartition des gains sous 
un angle general, Ia notion selon laquelle Ia polarisation et 
l'inégalite s'accentuent n'est pas évidente a partir du milieu 
des années 80. Si, de surcroit, on tient compte des effets 
conjugués des variations du rapport emploi-polulation et des 
tendances du revenu des personnes occupées, il semble que 
l'inégalité des gains ne se soit accentuée ni durant les 
années 80 ni durant les années 90. Toutefois ces résultats 
agrégés sont Ia culmination de nombreuses tendances 
contradictoires qui, dans certains cas, ont amoindri Ia position 
de nombreux travailleurs. La diminution des gains des jeunes 
en est un exemple. 

Ecart de plus en plus prononcé entre les 
gains des jeunes et des travailleurs plus âgés 

Ici, nous visons a determiner dans quelle mesure Ia 
hausse de l'inegalite des gains entre les travailleurs jeunes et 
plus ages est liée a Ia variation du taux de rémunération horaire 
ou du nombre d'heures de travail. Lanalyse porte sur tous les 
travailleurs, c'est-à-dire les travailleurs a temps partiel et a 
temps plein, afin de saisir toutes les variations des courbes 
de repartition des heures de travail (soit le nombre de 
semaines par année, soit le nombre d'heures par semaine). 

Gains des jeunes hommes 
Les gains des jeunes hommes de 18 a 24 ans ont diminué, 

principalemertt au debut des années 80 (Figure 4). Près des 
deux tiers de Ia baisse de 36 % observée entre 1979 et le 
debut des ann6es90 est survenue de 1979 a 1983. La 
situation s'est peu redressée a Ia fin des années 80, puis on 
a assisté a une baisse, plus faible, durant Ia recession des 
années 90. Chez les jeunes hommes de 25 a 34 ans, Ia 
plupart de leur recul de 14% depuis 1979 a eu lieu pendant 
Ia recession au debut des années 80, recul qui de nouveau 
n'a pas été suivi d'un rétablissement au cours du restant des 
années 80. Le nombre de jeunes gens occupés a temps 
partiel a change considérablement durant cette période, mais 

cette variation n'explique 
pas entièrement les ten-
dances observées, car on 
note Ia méme tendance 
générale pour les travail-
leurs occupés a temps 
plein. 

Pour évaluer l'incidence 
du nombre d'heures de 
travail et du taux de rému-
nération horaire sur ces 
tendances, nous exami-
nons les valeurs de quatre 
variables, a savoir les gains 
annuels, le nombre de 
semaines de travail par 
an née, le nombre d'heures 
de travail par semaine et le 
taux de rémunération 
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horaire. Nous nous servons des données de trois enquètes 
spéciales: l'Enquête sur l'activité de 1981, l'Enquête sur 
l'activité du marché du travail de 1986 a 1990 inclusivement 
et l'Enquete sur Ia dynamique du travail et du revenu de 1993. 

Chez les hommes, le ratio des gains des travailleurs de 
moms de 35 ans a ceux des travailleurs de plus de 35 ans a 
diminué, passant de 0,64 en 1981 a 0,57 en 1989 et a 0,55 
en 1993 (Figure 5). Cette baisse a-t-elle été causée par une 
diminution du nombre relatif de semaines de travail, du nombre 
d'heures de travail par semaine ou du taux de rémunération 
horaire? La réponse semble être le taux de rémunération 
horaire relatif qui est passé de 0,84 en 1981 a 0,71 en 1989 
et a 0,67 en 1993. Le nombre relatif d'heures de travail n'a 
pratiquement pas vane durant Ia période observée (fluctuant 
autour de 0,87), nile nombre relatif d'heures de travail par 
semaine (de l'ordre de 0,95). 

Survey of 1986 to 1990 inclusive, and the Survey of 
Labour and Income Dynamics of 1993. 

For men, the ratio of earnings of workers under 35 
to those over 35 fell from .64 in 1981 to .57 in 1989 and 
.55 in 1993 (Figure 5). Was this decline associated 
with a fall in relative weeks worked, hours per week, or 
hourly wages? The answer appears to be relative hourly 
wages, which fell from .84 in 1981 to .71 in 1989 and to 
.67 in 1993. Relative weeks worked changed little over 
the period (at around .87), as did relative hours worked 
per week (at .95). 

Figure 5 

Earnings and hours of workers under 35 relative Gains et nombre dheures de travail 	travailleurs de moms 
to those over 35 de 35 ans par rapport a ceux de plus de 35 ans 

(a) Men (b) Women 
(a) Homme (b) Fammes 

Ratio Ratio 
1.1 1.1 
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Earnings Among Young Women 
As with the men, the earnings of young women 

aged 18 to 24 fell 21% between 1977 and 1983, 
recovered somewhat during the 1980s,   and fell again 
in the 1990s,   for a total drop of 29%. Among women 
working full-time full-year, the story was one of a decline 
in the early 1980s,   followed by recovery in the late 
1980s and early 1990s,   so that overall there was little 
change. Average earnings among women over 24 rose 
in all age categories, but more so among older than 
younger workers as the relative earnings of the 25-34 

Gains des jeunes femmes 
Comme ceux des hommes, les gains des jeunes femmes 

del8à24ansontdiminuéde2l %de 1977à 1983,sesont 
redresses legèrement durant les années 80, puis ont de 
nouveau diminué durant les années 90 pour une baisse totale 
de 29 %. En ce qui concerne les femmes occupées a temps 
plein toute l'année, les gains ont diminué au debut des 
années 80, puis se sont redresses a Ia fin de ces années et 
au debut des années 90, de sorte que, globalement, us ont a 
peine vane au cours de Ia période étudiée. Les gains moyens 
des femmes de plus de 24 ans ont augmenté pour toutes les 
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group fell from 0.8 in 1981 to 0.7 in 1993. The relative 
decline was greater among full-time full-year workers. 

Were these declines in earnings associated with 
declining relative wages or working time? The answer 
is both, although the decline in annual earnings of 
young women appears to have more to do with 
changes in relative wages than in working time. Hourly 
wages for women under 35 relative to those over 35 
fell from 0.9 in 1981 to 0.8 in 1993, but relative hours 
worked per week have fallen as well, from 1 to 0.9. 

Earnings of paid women, by age, 1969-95 

(a) paid workers 
(a) travailleusea rómunéréea 

categories d'âge, mais Ia hausse est moms prononcée pour 
les jeunes travailleuses que pour les autres, alors que les 
gains relatits des femmes de 25 a 34 ans ont baissé de 0,8 
en 1981 a 0,7 en 1993. C'est chez les travailleuses occupées 
toute l'année a temps plein que Ia diminution relative est Ia 
plus importante. 

Cette baisse des gains est-elle liée a Ia diminution relative 
du taux de rémunération ou a celle du nombre d'heures de 
travail? lci, Ia réponse est" aux deux bien que Ia diminution 
des gains annuels des jeunes femmes semble tenir davantage 
a Ia variation relative du taux de rémunération qu'a celle du 
nombre d'heures de travail. La rémunération horaire chez les 
femmes de moms de 35 ans comparativement a celles de 
plus de 35 ans a diminué de 0,9 en 1981 a 0,8 en 1993. 
Toutefois, le nombre relatif d'heures de travail par semaine a 
diminué egalement, passant de 1 a 0,9. 

Gains des travailleuses rémunérées selon lag. 

(b) women working fun-year full-time 
(b) femme* occupöes a tampa plain touts I'annöe 

Conclusion 
Les raisons de Ia baisse des gains chez Iesjeunes restent 

a préciser. D'aucuns prétendent que, dans un monde en pleine 
evolution technologique, les travailleurs plus âgés bénéficient 
d'une prime salariale Iiée a leur experience de plus en plus 
importante (Davis, 1992). II pourrait toutefois y avoir d'autres 
raisons. Les corrections de tout type se marquent 
ordinairement davantage chez les jeunes travailleurs, y 
compris Ia migration, l'évolution de Ia conjoncture économique 
régionale, les differences dans I'acquisition de compétences 
en fonction de celle de Ia demande de main-d'ceuvre et le 
rajustement des salaires. 

Conclusion 
The reasons for declining earnings among younger 

workers are not well known. Some argue that in a world 
of rapid technological change, older workers are 
receiving an increasing wage premium on their 
experience (Davis, 1 992).There may be other reasons. 
Adjustment of almost any type is typically more 
concentrated among younger workers. This includes 
migration, changing regional economic circumstances, 
differences in skill acquisition in the face of changing 
labour demand, and wage adjustment. 
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It is likely easier for companies to lower the wages 
of entry level jobs than wages in jobs filled by 
experienced workers, particularly during recessions as 
employers may be concerned about the effect on 
morale and productivity. This downward stickiness of 
wages has been noted for some time. 

In addition, the educational levels of older workers 
have been increasing relative to the younger. The baby-
boom generation experienced a tremendous increase 
in educational attainment compared to earlier cohorts. 
As this generation ages, the educational attainment of 
older workers rises relative to the young, and hence 
the relative wages of the young fall. The educational 
advantage that younger workers once had over their 
older counterparts has largely disappeared in the 
1990s. It is estimated that this change in relative 
educational level may account for 25% to 30% of the 
increasing wage gap between younger and older 
workers (Kapsatis, Morissette and Picot, 1998). 

The concern over declining youth wage rates is 
intensified because longitudinal analysis suggests that 
these younger cohorts do not "catch-up" to the earlier 
cohorts as they age and acquire more experience. 
Work by Beaudry and Green (1996) suggests that the 
earnings profile has shifted down for successive 
cohorts of young men through the 1980s.   Furthermore, 
they suggest that this occurs across all educational 
levels, even those having a university degree. 

The rising gap between the young and old is one 
of a number of trends in earnings. In aggregate, 
however, earnings inequality and polarization has 
changed little over the past decade. It increased only 
slowly (if at all) among all paid workers, and declined 
marginally among the working age population. When 
the effect of changing employment/population ratios is 
included, earnings inequality has changed relatively 
little over the past fifteen years among the working age 
population. However, this relative stability is the result 
of a number of offsetting trends. Inequality increased 
significantly among men, all full-time full-year workers, 
and the entire male working age population: it fell 
among women, particularly by their working age cohort 
as the proportion of women working rose through the 
1980s. 

Translated into the effect on earnings, those of men 
in most parts of the earnings distribution fell over the 
1980s   and early 1990s   (except for those at the top), 
particularly among the lower paid (and presumably less 

II est probablement plus aisé pour les entreprises de faire 
baisser le taux de rémunération des emplois des recrues que 
de rajuster le taux de rémunération des emplois occupés par 
des travailleurs expérimentés, particulièrement lors des 
recessions, car les employeurs craignent I'effet d'une telle 
mesure sur le moral et Ia productivité. En fait, on constate 
depuis un certain temps cette inélasticité des salaires aux 
pressions negatives. 

De surcroit, le niveau de scolarité des travailleurs plus 
ages a augmerité par rapport a celui des jeunes. Les membres 
de Ia génération du baby-boom ont atteint un niveau de 
scolarité nettement plus élevé que celui des cohortes plus 
ágées. Donc, a mesure que cette génération vieillira, le niveau 
de scolarité des travailleurs plus ages s'élèvera 
comparativement a celui des jeunes dont Ia rémunération 
relative va diminuer. L'avantage d'une scolarité plus poussée 
qu'ont eu les jeunes travailleurs a une époque a pratiquement 
complêtement disparu au cours des années 90. On estime 
que cette variation du niveau relatif de scolarité explique de 
25 % a 30 % de l'augmentation de l'écart salarial entre les 
jeunes travailleurs et leurs homologues plus ages (Kapsalis, 
Morissette et Picot, 1998). 

La diminution du taux de rémunération horaire des jeunes 
est d'autant plus préoccupante que, selon notre analyse 
longitudinale, les cohortes plus jeunes ne rattrapent " pas 
les cohortes plus âgées a mesure qu'elles avancent en age 
et acquierent de l'expérience. D'après Beaudry et Green 
(1996), Ia transformation du profil des gains témoigne, pour 
les cohortes successives de jeunes hommes, d'un 
déplacement vers les gains plus faibles durant les années 80. 
En outre, les travaux de Beaudry et de Green laissent entendre 
que ce decalage a lieu pour tous les niveaux de scolarité 
mème pour ceux qui possédent un diplôme universitaire. 

L'écart de plus en plus prononcé entre les jeunes 
travailleurs et leurs homologues plus âgés est une des 
multiples tendances qu'afflchent les gains. Cependant, au 
niveau agrégé, l'inégalité et Ia polarisation des gains n'ont 
pratiquement pas vane au cours de Ia dernière décennie. EVes 
n'ont augmente que légerement (Si tant est qu'elles ont 
augmente) pour tous les travailleurs rémunérés confondus, 
et diminué legèrement chez les personnes en age de travailler. 
Quand ont tient compte de Ia variation des rapports emploi-
population, I'inégalite des gains a change assez peu ces 
quinze dernières années chez les personnes en age de 
travailler. Cependant, cette stabilité relative est le résultat de 
plusieurs tendances compensatoires. Linegalité des gains 
s'est accentuée considérablement chez les travailleurs 
masculins, chez tous les travailleurs occupes a temps plein 
toute l'année et chez tous les membres de Ia population 
masculine en age de travailler; elle a diminué chez Ies femmes, 
en particulier chez les femmes en age de travailler, a mesure 
qu'a augmente Ia proportion de femmes sur le marché du 
travail durant les années 80. 

Si I'on considère I'effet sur les gains, on constate que 
ceux des hommes de Ia plupart des categories (sauf Ia 
catégorie supérieure) de repartition des gains ont diminué 
durant Ies années 80 et au debut des années 90, tout 
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skilled) as hours and weeks worked fell. The opposite 
trend occurred among women, as earnings in all parts 
of their distribution rose. 

Finally, we have focused on the distribution of 
employment earnings to individuals. This places the 
focus on the functioning of the labour market. From a 
welfare perspective one might be more interested in 
market earnings on a family basis, since it is family 
income that determines well-being for most Canadians. 
Inequality in family market income (mainly employment 
earnings) has increased in Canada during the recent 
past (Zyblock, 1 996b), despite the relative stability in 
individual earnings inequality. Total family income 
inequality did not increase in the 1980s   and early 1990s   
(Beach and Slotsve, 1996), however, in large part due 
to the transfer system. There is some evidence, 
however to suggest that family income inequality may 
be rising in the late 1990s   (Statistics Canada, 1997). 
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spécialenient chez les hommes faiblement rémunérés et, 
probablement, peu spécialisés, alors que Ia variation du 
nombre d'heures et de semaines de travail a diminué. Chez 
les femmes, on observe Ia tendance inverse alors que les 
gains annuels des femmes de toutes les categories de Ia 
courbe de repartition ont augmente. 

Enfin, nous avons étudié Ia repartition des gains que les 
particuliers tirent d'un emploi, situation qui oblige a se 
concentrer sur le fonctionnement du marché du travail. Si on 
examine Ia situation sous 'angle du bien-être, on pourrait 
accorder plus d'attention aux gains marchands en prenant 
pour unite d'observation Ia tamille, puisque c'est le revenu 
familial qui est le determinant du bien-être de Ia plupart des 
Canadiens. L'inégalite du revenu marchand familial 
(principalement les gains tires d'un emploi) s'est accentuée 
récemment au Canada (Zyblock, 1 996b), malgré Ia stabilité 
relative de l'inegalite des gains des particuliers. L'inégalité du 
revenu total familial n'a toutefois pas augmenté durant les 
années 1980 et au debut des années 1990 (Beach et Slotsve, 
1996), en grande partie a cause du système de paiements 
de transfert. II y a des indices qui suggèrent cependant que 
linégalité des revenus familiaux pourrait avoir augmente a Ia 
fin des années 1990 (Statistique Canada, 1997). 
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NOTES 

Which includes income not only from employment earnings 
but income from other sources as well, such as government 
transfers, investments, pensions, etc. 

2  including the self-employed does not change the results 
significantly 

NOTES 

Qui incluent non seulement les gains tires d'un emploi, mais aussi 
les revonus provenant d'autres sources, comme les transferts 
gouvernementaux, los placements, les pensions, etc. 

2  Los travailleurs indépendants ne changentpas los résultats de facon 
significative 
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Consultations with experts have contributed to CEO's present, 
widely acclaimed format. The Current Econ.mlc Conditions section 
contains thought-provoking commentary on current issues, trends 
and developments. Economic growth, trade, financial market activity 
- all of the major economic developments across Canada are 
covered month to month, issue by issue. 

the EconomIc Events section profiles developments in the previous 
month that had an impact on the economy. Plus, CEO has a topical 
Feature ArtIcle providing thoughtful insight into issues that either 
directly or indirectly affect all Canadians. A separate StatistIcal 
Summary carries a full range of hard data relating to important 
economic indicators markets, prices, trade, demographics. 
unemployment and many others. 

CEO offers solutions 
As a subscriber, you'll be directly connected to Statistics Canada's 
economic anah'sts. You'll also receive a cops of CEO's annual 
historical Statistical Summary at no additional charge. 

I I est insponant pour a pcu prêt bates les 
entreprises prospêres do comprendre leo grandes 
litni's de l'activité êconomique, surtout dens 
(tonomie concurrentielle d'aujourd'hui. Que votre 

i'ntrs'prise compte dix, cent ou plus tie mille employés, 
voudrea sans doute vous equiper en sue 

sr'u'r les tendances qui peuvent exercer une 
influence sur let années a venir. Un hon moyen 

onsiste I vous abonner au principal bulletin do santi 
économique du Canada I 'Observateur Economique 
ca.uailea (I 'OEC) 

10.  L 'OEC répond a vos besoins 
Que vous ayes a consulter des donnécs, a répérer 
dc grand.es tendances ou I concevoir des plans 

	

% 	d'entreprises efficaces, L'OEC répondra I nombre 

	

øø 	d.e sos bosoms, Rempli de tableaux, de 
graphiques et do diagramnies délaillis. L'OEC 

I outil pratique par excellence pour comprendre los 
ircanes de Ia conjoncture economique. Dc plus, L'OEC vous offer le 

Pip' ii analyse fouillée 01 intelligente a laquelle vous vous attender dun leader 
mondial dans Ic domaine tie Ia statisuque. 

L'OEC est simple a utiliser 
Des consultations avec plusieurs experts ont fait en sorse que te nouveau format de 
L'OEC reçoit aujourd'hui Un accueil enthoustaste do Is part de nos nombreux lecteurs. 
La section des Conditions Cconomiqucs actuellea comprend des commentaires 
percutanis our des questions, des tendances et des développements economiques. La 
croissance économique, Ic commerce, l'activiti des marches financiers - les 
ésénements Cconomiques marquants au Canada sont examines dans chaque numéro 
mensuel. 

La section EvCnements économiques regroupe los faits d'aclualité ayanl eu un impact 
majeur stir l'cconomie au cours du mois precedent. Eu plus, LOEC comprend une 
Étude spCciale qui examine en profondeur des sujets qui toucheni directement ou 
indirectement presque tous let Canadiens et Canadiennes. Enfin, l'Aperçu statistique 
comment l'ensembte des chiffres reels pour let indicateurs Cconomiques essentiels : let 
marches, les prix, le commerce. Ia dEmographie, le chdmsge, et bien d'autres encore. 

L'OEC vous offre des solutions 
En tant qu'abonne, vous profiterez d'unc communication directe avec les analysies de 
Statistiquc Canada Vous recevrez egalement. sans frais additionnels, un exemplaire du 
Supplement statistique bistorique do' I OFf 
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Understanding what is key to Canada's 
economic activity is important to virtually 
ever)' successful business, particularly in 
today's highly competitive economy. Whether L__,_ 
your company has 10 employees or 10,000, 
it's vital that you are equipped to anticipate 
the trends that could prove influential in the years 
ahead. One way is to subscribe to Canada's leadinc 
report card on the economy - the Canadiais 
Ecimomic Observer (CEO). 

CEO meets your needs 
Whether your job requires you to access data, track treril 
or devise highly effective business plans, you'll find many u'.i 
for CEO. Packed with detailed charts, diagrams and tables, CEO 
is your hands-on tool for understanding the economy from the 
inside out. And CEO gives you the kind of in-depth, intelligent 
analysis you have come to expect from the world's leading 
statistical agency. 

CEO is easyto use 


